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Dans J.a notioe explicative des cartes pédologiques de reoonnaissance au
1/200.000, feuilles de Fort-Lamy, Massenya et Mogroum (1964) PIAS (J) signale à
propos des dépressions situées dans la zone oomprise entre le Chari et le Logone, la
présence des sols qui ••• " offrent d'immenses possibilltés oulturales, mais dont la
mise en valeur réclame un effort gigantesque que t6t ou tard, le ~ohad sera appelé
à entreprendre pour répondre à l'accroissement de sa population"•••
Les sols de la plaine inondable du Logone, qui ont attiré l'attention
des agronomes en diverses régions (projets SATEGUI-DERESSIA, zone ERE-LOKA, casiers
A et B de BDNGOR) méritent à oe titre une étude détaillée. C-est dans oet esprit que
nous avons entrepris l'étude pédologique à moyenne échelle d'un seoteur de la "Basse
Vallée du Logone", qui sera présentée dans le cadre de rapport de stage.
Pour réaliser ce travail, nou.s avons utilisé les documents de base
suivants:
- Fond topographique : carte de l'A.E.F. et du Cameroun au 1/200.000
feuille de Mogroum NC - 33 - XXII (1958 ) •
- La couverture aérienne I.G.N. au 1/50.000 TCH 1974-75.
- Notice explioative et carte pédologique du Tchad à 1/1.000.000, (PIAS J.
1970. ).
- Cartes pédologiques de reconnaissanoe et notioe explicative au 1':-:::\~C
1/200.000, feuille s de Fort-Lamy, Massenya, Mogroum (PIAS J. 1964) •
En l'absenoe d'un fond topographique au 1/50.000, nous avons procédé à
un agrandissement photographique du fond topographique au 1/200.000 existant J ce
dooument a été oomplété, notamment en ce qui concerne le réseau hydrographique, à
l'aide des photographies aériennes.
La topon;ymie présentée est celle que nous avons observée en 1978 ; elle
est souvent assez différente de celle présentée dans les cartes au 1/200.000, éta-




]je seoteur oartograph1.é est situé dans la Préfeoture du Qbar:L,..Baguixm1,
Sous-Préfeoture de Chari-Baguirmi rural, à 75 laD. au sud de N'Djamena. Il est
compr1e entre 15°02' et 15°15' de longitude Est, et 11°20' et 11°35' de latitude
Nbrd. Le Logone oonstitue sa limite naturelleàa'Q'tiB8"lI et le sépare du Càmeroun.
Du cSté tohadien, il n' y a pas de limite naturelle. Les limites nord et sud sont
deux axes orientés Est-Ouest, reliant Ma!lao à Logone-Garn et Idmani à Holom (voir
carte de si.tuation) •
2Le secteur oouvre une superfioie qui est de l'ordre de 520 Jan: •
D'après Aubreville (1949), le climat est de type sahelo-soudanais. Une
nomenclature plus réoente le défillit comme climat sahélien (Atlas pratique dU"'
Tohad).
Ce oll.mat est oaraotérisé par un cyole annuel de deux saisons très
tranchées (voir figure 1 : DiagTamme climatique de N'Djamena) :
- une saison sèche longue et chaude, d'ootobre à mai.
- une saison humide courte de juin à septembre.
En JJabsenoe des documents précis relatifs au seoteur étudié, nous
prendrons oomme élements de référence, les données météorologiques de N'Djamena
(Tableau général l : Les données climatiques de base à N'Djamena).
1.2.1. Les préoipitations. (tabl. 1.1.)
Les préoipitations annuelles moyennes sont comprises entre 600 et 700 nnn.
il est important de noter le oaractère irrégulier des p:rec1pitations tant pour la
quantité d'eau qui tombe au oours des différentes ~e$ que pour la répartition
dea-: plui.es dans la m&Le année. Par exemple, on a noté les valeurs suivantes de la
pluv:i.ométrie à N'Djamena 990,1 mm en 1951, 602,8 mm en 1972 et 314,7 mm en 1973.
Cette dernière année a été l'année de sécheresse dont les conséquences sont enoore
désastreuses.
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TAIDJE.AU l : Données climatiques de base à N'DJ.AIJENA
I. 1 Préoipitations moyennes mensuelles (J:loyenne établie sur 41 années)
1 1 : : 1
N oumulé':O,O ':0,0 ':0,1 "1,6 '16,6















2,8'1 0,1 : 0 1
1 1 :
21,1~ 0,5 • ° :
1 1 :
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P. IlUII. :0,0 ,10,0 :10,2 ::7,5 '132,4
: : 1 :
1 : 1 t •
P cumulé:O,O ':0,0 ':0,2 '17,7 ':40,1
1 : : :
: : 1 : :
N jours 10,0'10,0 :'0,1 :11,5 :. 5,0
l.,2 : Tempéra1iures moyennes mensuelles (moyennes établies sur 27 années)
MOYe max
1: 1 1 : : : 1: 1 Il :
: J : F : M : A : M : J ~: A : S ': ° 1 N : D
• • , " 1 1
1 : • 1 : ~ • : i •• 1'.33,4~135,7:39,2 '141,2 :140,0 '137,5 ':33,1 '130,6~:32,7:136,4::36,5::33,9 1
1: : : : : : 1: : t: 1





Moy. Mens :123,6::26,1:29,5:32,4 '132,5 :30,7 :27,9:26,3:27,5,129,1,:27,2:124,3:: 28,1
: :. 1 :: : : : : : 1
J J , »i : i 1 j 0 ,
Ecart '
1 1: : 1 1
'119,5'119,2119,3 117,5 :15,0 :13,5 :10,4 18,5:10,4:14,6:18,6:19,1: 15,5
:: : : :::
l. 3 : Humidités relatives (moyennes éta.bli~s sur 17 ~ée~)
: : : 1 : 1 :
1 F 1 M : A 1 M 1 J: J ~ A
: :
115 ': 11:11
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Fig.1: Diagramme climatique de N'Djamena
(d'après Bagnouls (tt Gaussen)
La température moyenne annuelle est de 28°1 à N'Djamena avec un maximum
moyen de 35°8 et un minimum moyen de 20°4. L'écart moyen élevé (15°,4) est carac-
téristique du climat sahelien: les écarts moyens mensuels maximas, se situent
entre janvier et mars (environ 19°), puis ils diminuent à partir d'avril, alors
que la température moyenne atteint les valeurs les plus élevées. On note un faible
maximum secondaire en octobre.
1.2.3. Le régime des vents (fig.3)
La répartition des vents est très var:iable au cours de l'année; elle
est oonditionnée par deux régimes très différents :
- pendant la saison sèche (novembre à mai) l'Harmattan, soumis à l'in-
fluence saharienne, chaud et sec, souffle du secteur N.E.
- pendant la saison des pluies, la Mousson, soumise à l'influence gui-
néenne, scnlflf:Je du Sud-Ouest et apporte des nuages.
Le passage de la saison sèche à la saison humide se manifeste suivant
une ligne où la turbulence atmosphérique est très élevée, oorrespondant à la ren-
contre de deux régimes de vents opposés: c'est le Front Inter-Tropical (FIT),
dont la position en latitude, conditionne en grande partie la réussite du début
des cultures.
Ces trois éléments de climat. (Les précipitations, la température et le
reg:une des vents) agissant ensemble, déterminent l'humidité atmosphérique et
ltEvap~pirationPotentielle(E.T.P.).
1.2.4. L'humidité atmosphérique. (tabl. 1.3.)
Elle dépend étroitement de l'interaction des trois éléments précédents.
Elle est très élevée pendant les mois pluvieux avec un maximum en aoo.t ; elle est
très faible pendant la saison sèche. Les maximas absolus sont très bas entre
février et avril, atteignant 11~:' à 12 heures. Ces valeurs particulièrement basses
représentent pour le oouvert végétal. des conditions extrémement sévères et sont
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1973 = 339,1 mm
Fig. 2: Exemples de variations inter et intra annuelles
de la pluviométrie à N'Djamena 1:'
w ~~=-----------~---*------.--~
Direction du vent à N'Djamena
(mesures à 12 H. )
-~ -
1.2.5. L1évapotranspiration potentielle (E.T.P.)
Les pertes d'eau par voie atmosphérique sont considérables: l'évapora-
tion d'une nappe d'eau libre mesurée par la méthode PENMANN, est de l'ordre de
2.362 mm/an.
La valeur moyenne de l'E.T.P., mesurée par la méthode PENMANN, pour les
années 1960 à 1969, à N'Djamena est de l'ordre de 2.070 mrn(an. Cette valeur diminue
en allant vers le sud.
La méthode ~~ donne des valeurs qui semblent le plus proches de la
réalité (expérimentation de l'irrigation) mais nous ne disposons que des valeurs de
l'E.T.P. THORNTErvAITE qui sont consignées dans le tableau II.
Le bilan hydrique annuel :fait apparattre à N'Djamena un défici t de 1450mm
d'eau réparti de manière variable au cours de l'armée. Le seul mois de l'année
présentant un exoès d'eau est le mois d'aoÙ.t où la pluviométrie est supérieure de
94,6 mm, à l'E.T.P. Tous les autres mois laissent apparattre un déficit dont le
mex:hm.nn se situe entre févr:l.er et mai.
Le bilan hydrique annuel pour le seoteur de N'Djamel~ est présenté sur
la figure 4. : on y exprime si.m.ultanément les variations des préoipita.tions (p) et
de l'E.T.P. On peut mettre en évidence trois phases sccessives :
- en R'- 11apport d'eau météorique est supérieur à l'E.T.P. : il y a
constitution de la réserve d' eau da.ns le sol.
- en R 1- le départ d'eau par voie atmosphérique devient supérieur aux
préoipitations : il y a épuisement du stock d'eau dans le sol.
- en S, il Y a épuisement progressif de la réserve d1eau du sol et l'ac-
tivité biologique est très réduite.
1.3. La Géologie
DI après J. PIAS (1970) les sols du seoteur étudié se sont développés sur
des formations sédimentaires du quaternaire réoent, d10rigine lacustre et fluvia-
tile et sur des dépOte alluviaux récents.
La mise en plaoe de ces formations peut ~tre reliée à un ensemble de
transgressions et régressions du Lac Tchad au cours desquelles se sont déposés des
sédiments fins argileux et des matériaux sableux plus grossiers provenant des















Fig. 4: Relations. ET P _ Précipitations
(d'après Tobias ch. et Forget A. 1977)_
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- La série sableuse encienne.
La mise en plaoe de la série fluviatile sableuse ancienne se fait aux
dépends des formations sablo-argileusES du Continental Terminal au sud du 13° de
latitude nord. J au nord de ce parallèle, elle tire son origine des formations gré-
seuses plus anciennes.
- La série argileuse ancienne à nodules calcaires.
La série fluvio-lacustre ancienne, argilo-sableuse à nodules oalcaires
est mise en plaoe lors de la 2° transgression du Lac Tchad :"11 s'agit là dlune
phase grossière de l'alluvionnement et les dép8ts semblent ~tre éffeotués dans de
vastes lacs ou maréoages communiquant ou non entre eux" (PIAS J., 1970).
- La série sableuse récente.
Ce sont des épandages de sables fluviatiles provenant du remaniement
fluviatile ou éolien des sables de la série ancienne. Elle est mise en place à la
fin de la 2° régression du Lac Tchad. Elle constitue des bourrelets suivant l'an-
cien réseau hydrographique du Chari et d'anciens défluents J en outre elle recouvre
une partie des "Yaérés" oorrespondant à la série argileuse anoienne.
- La série argileuse récente.
Développée surtout dans le bassin du Logone, on la retrouve dans oertai-
nes dépressions aotuelles. Elle est mise en place lors de la 3e transgression du
Lac Tchad, et correspond au dép6t fin de la troisième avancée laoustre, sur l'épan-
dage et entre les bourrelets sableux.
- La série Jimoneuse, argilo-limoneuse récente.
Elle est oontemporaire de la quatrème transgression lacustre dont llex-
tension est limitée par un oordon discontinu, proohe de l' actuel rivage du Lao
Tchad (NGOtffiîA-TOURBA). Dans le secteur considéré, elle correspond aux bourrelets
des fleuves et défluents du réseau qui d~déooupé, lors de cette phase pluvieuse,
1~6Déi.enneGétendue laoustre de la troisième transgression, et dont une partie seu-
lement raste engora fonotionnelle.
PIAS (J.) a proposé une coupe schémD.tique simplifiée de la région entre







Série alluviale actuelle: bourrelets de berge
~ Série argileuse récente d'origine lacustre
1:':~o:~X<~~.·\:}l Série sableuse récente d' origine fluviatile
Série argileuse ancienne d'origine fluvio-Iacustre
Sarie sableuse ancienne




1.4. ,Le modelé et l'H.ydrog:r;:a.:phie
La :Basse Vallée du Logone et partioulièrement le seoteur oompris entre
Logone-Gana et Holom, est une zone au relief fortement réduit; Les pentes et les
dénivelés sont généralement très faibles: la pente moyenne est oomprise entre 0,2
et e,3% ''En rapport avec l'origine fluvio-laoustre de la région, la disposition
est très moroelée,les ouvettes argileuses sont nombreuses J les défluents anoiens
apparaissent nettement, fonot:i.onnant en mares ou en systèmes à transit lent, fré-
quemment bordés de bourrelets bas. L'indépendanoe entre oe modelé hérité et le
réseau actuel, oonfère à oette région llendoréisme et partant, llabondanoe des
zones inondées". (Sayol et Vizier 1969). Les eaux des rivières contribuent loca-
lement à l'inondation par débordement.
En plus des bourrelets bas, les quelques buttes artifioielles d'origine
anthropique, oonstituent les éléments de relief.
Hormis les mares intérieures et les défluents qui se perdent dans la
plaine en un ohevelu hydrographique dense, le Logone est le prinoipal fleuve qui
donne tous ses oaraotères propres à la région. Le Koulambou, la Loumia et l'Oula-
manga, ses prinoipaux défluents, jouent le rele des oanaux de drainage pendant la
période de hautes eaux : la Loumia relie alors le Logone au Chari. Pendant la sai-
son sèohe une grande partie des lits de oes défluents est à seo.
Le Logone prend sa souroe à 1.200 m d'altitude dans le plateau de
l'ADAMAOUA au Cameroun et traverse suocessivement un ensemble gran:i.to-gneissique
par une vallée enoaissée, puis l'arrière pays de la cuvette tchadienne constitué
par des sédiments du Oontinental Terminal et enf'in la cuvette proprement dite à
partir de Lat où il se déverse, en période de crue, dans les plaines environnantes.
(PIAS et BARBERY, 1964) •
Selon le service hydrologique (ORSTOM, Centre de NIDjamena, 1967), le
niveau des emuc du Logone au Point des Hautes Eaux: est supérieur à oelui des plai-
nes au delà des bourrelets de berge du lit majeur. Aux emplaoements où les berges
sont déprimées, voire ouvertes par les défluents, l'eau du fleuve sléooule donc
aisément vers l'intérieur des terres. Entre Katoa (situé à environ 60 km au sud
de Holom) et Logone-Gana, les déversements se font régulièrement tout le long du
cours d'eau: le débit est alors inférieur au 1/6 du débit mesuré à La.!. (Mono-













































Fig..s: Comparaison des valeurs de précipitation ( mesurées -
à N'Djamena 1973 l et des niveaux de la crue du Logone
(mesurés à Logone - Gana 1973-1974)

























1'importance des déf'1uvi6.~ions est fonction du seul niveau du pL..'l.!l dl eau du
Logone.
Le mécanisme d1inondation du secteur étudié a trois origines
- Les eaux météoriques qui tombent et dont le maximum est atteint en
juillet - Aotlt, commenoent à inonder la plaine.
- En m~me temps, le niveau de la nappe phréatique remonte et accelère
le processus d'inondation. Nous ne possèdons pas des données exaotes sur cette
remontée et nous nous limitons ici aux hypothèses.
- A oes eaux météoriques, slajoutent celles des défluviations du Logone.
Nous ne savons pas @. quelle période elles oommencent, mais le m.ax:imum des crues
à Logone-Gana est atteint vers les mois d'octobre-novembre (Annuaire hydrologique
de la République du Tchad. 1975-1976).
Par exemple, pour llannée 1973-1974, le maximum des préoipitations est
atteint en juillet-aoftt, tandis que 10. plus haute crue à Logone-Gana, est obser-
vée en septembre-octobre comme l'illustrent les grapl1Ï.que de la figure 5.
Cette inondation fluviale par des eaux lourdement chargées en suspensions
solides oontribue à un alluvionnement fin important dans toute cette plaine.
D'après BILLON (1968), CARRE:', ( 1968) et CHOURET (1973) cités par CARMOUZE (1976),
les matériaux qui. se déposent dans la plaine centrale entre Katoa et Logone-Gana.
représentent en moyenne 700 x 103 tonnes de produi.ts ; oeoi constitue plus du
tiers des dép6ts du bassin supérieur situé au sud. Ces pertes sont d~es au fait
que 25% des eaux du fleuve quittent définitivement le lit majeur pour aller dans
la plaine oentrale.
1.5. La végétation
Les différentes formations végétales apparaissent en étroite relation
avec les unités géomorphologiques, pédologiques et aveo les conditions édaphiques
locales. Cependant, il faut remarquer que la végétation est ici profondément
transformée sous llinfluence anthropique. (culture, bois de chauffage, charbom;
de bois, etc).
Néanmoins, en effectuant une transversale à partir de lE'. route nationale
n01 jusqu'au Logone, on peut observer une succossion caraotéristique des forma-
tions végétales S~ÙValltes :
1.5.1. En zone éxondée.
a) Sur les zones planes ou cordon sableux, c'est une savane arbustive
lache et dégradée oomposée principalement de :
- Combrétacées :
.. .1...















Figure n° 7 - SCHEMA DE LA REPARTITION DES ESPECES GRNUNEENNES




- Terminalia avicennioides et macroptera,
- Anogeissus leiocarpus,
- et divers Combretum
Piliostigma retioulatum




Le Guiera senegalensis appara1t sur les défriches après les cultures sur sol sa-
bleux. Le tapis graminéen de cette zone est peu développé ; il n'a pas été déter-
miné.
b) En zonœrelativement plus basses correspondant aux surfaces de rac-
cordement à faible pente entre les zonesexondées et la plaine d'inondation, (con-
di tions dans lesquelles on rencontre les i'Naga"), la végétation comprend une stra-
te arbustive claire c'est la "végétation armée" de PIAS (J), avec 1
Tamarindus indica




- Quelques Ziziphus mauri tiana




La végétation graminéenne est constituée de HypaIThenia rufa avec quel-
ques Vetiveria nigritana.
Le Tamarindus indica se développe bien dans toutes les parties éxondées
à texture argileuse à argilo-sableuse ; on le rencontre le plus souvent en asso-
ciation avec les Acacias, Balanites mais rarement avec le Terminalia.
1.5.2. Zone inondée.
A part les quelques arbustes qui bordent la plaine d'inondation du
Logone (Mi tragyna, Gardenia etc), la grande plaine est couverte par une végétation
exolusivemer:..t herbacée. La répartition des espèces y est étroitement liée à la
géomorphologie et au pédoclimat.
Le schéma de la figure 7 donne une idée de cette répartition, qu'on re-
trouve souvent dans la maj eure partie de la zone prospectée. (par exemple le long
des layons BLB (de Dogoya à Holom) et ALG (de Odiou à. Mantala)
..•1.••




































(On ne figure pas les quelques rares espèces arborées qui se
trouvent sur les buttes exondées: tamariniers, palmiers etc•• )
Figure n° 8 - SCHEMA DE LA REPARTITION DES FORMATIONS WGETALES
EN FONCTION DE LA GEOMORPHOLOGIE DU SECTEUR CONPRIS
ENTRE LOGONE-Gl\NA et HOLû!ol





D'une manière générale, llAndropogon gayanus, le Vetiveria
mgritana poussent sur :aos.- fols argileux, hydromorphes.
L'Echinochloa stagnina se trouve sur les parties basses à hydromorpbie
sem-permanente. Sur la plaine du Logone, cette espèce est couchée en un tapis qui
couvre presque oomplètement le sol. Les Vetiveria nigritana se dressent ça et là
en souohes au dessus de ce tapis.
Sur les parties exondées de la plaine sableuse ou sablo-limoneuse à
limono-sableuse,ppaaseat les Hyparrhenia rufa. Cette espèce s'observe dans la
région de Logone Gana et le long des fleuves ou défluents des fleuves.
Les Borassus flabellifer se rencontrent sur les buttes exondées de la
grande plaine et abritent les p~cheurs Massa de la grande chaleur de la saison
sèche. Sur les bourrelets de berge du Logone, ils constituent d'importants grou-
pemen'b:lautour desvillages comme Doufoul, Mantal et Gofa.
Il est intéressant de noter l'importance économique de oette espèoe
très largement utilisée dans la oonstruction traditionnelle.
Les palmiers DOUThI (Hyphaena theha!ca) se développent bien sur les bour-
relets des défluents du Logone. (Koulambou, Loumia etc).
En résumé, le schéma de la figure 8 peut donner une idée générale de
la répartition des formations végétales en fonction de la topographie dans le
secteur étudié.
1.6. L'homme
Trois groupes ethniquES principaux se partagent le secteur étudié :
les KOTOKO, les MASSA et les .AB:lBES (le mot "Arabe" désigne ici les populations
islamisées du nord et de l'est du Tchad).
Les autres groupes qu'on peut rencontrer, notamment les KABALAYE, ont
une importanoe démographique secondaire.
LES KOTOlW. Ils représentent l'éthnie réellement autoohtone et sont re-
groupés en villages souvent importants le long du fleuve. Leur activité prinoipa-
le est la p6che qu'ilS pratiquent toute l'année.
Naguère exclusivement p~cheurs, les KOTOKO se tournent de plus en plus
vers la culture 0' est ainsi que lès villages sont entourés de paroelles culti-
vées en riz.
Les villages de Logone-Gana, Doufoul, Gofa et Holom sont de grands cen-
tres oommer..:iaux : le marohé hebdomadaire de poissons et autres denrées, attire
les grands commerçants venus aussi bien du Cameroun que de N'Djamena.
LES MASSA. Les Jl.fussa constituent le deuxième groupe ethnique démogra-
phiquement important après les KOTOKO. Leur origine n'a pas été déterminée avec




Ils vivent en unités de famille constituées de petites aggl.omérations
de cases de styl.e original, dispersées entre les gros villages KOTOKO.
De façon générale, l'ethnie Massa pratique la p~che et l'élevage. A
ce tte activi.té principale, elle associe la culture du sorgbo ro'L~1 br'.se do 1·~tlJ.i­
mentation, et parfois la culture de case du tabac.
- En bordure du Logone, plus précisement, les Massa vivent essentielle-
ment de la pftche et de ·10. culture du sorgho rouge ; mais ils pratiquent de plus en
plus la culture du rizjl'élevage est peu pratiqué.
- Dans la plaine proprement dite, sur les langues sableuses exondées,
sont dispersées les habitations des Massa. Ils vivent également de la pftche et de
l'agriculture dont le produit de base est le sorgho rouge. A la différence de ceux
du bord de Logone, la culture du riz n'est pas enoore bien intégrée.
Les villages Massa ne sont pas des centres oommerciaux : ~~lilJl, font
leurs marchés headomadaires dans les grands centres Kotoko.
LES ARABES. Sur les zones exondées boisées, les Arabes s'installent
pendant la saison de.pluies. Ce sont, semble-t-il, des Boulala originaires du Batha
(périphérie du Lac Fitri), venus spécialement pour cultiver le mil pénicilaire.
Ils se groupent en d'assez importantes agglomérations (Fériks), qu'ils abandonnent
pendant la saison sèche pour s'occuper de leur élevage. Le Férik de Ouazkaga en
est un exemple.
LES I<"..ABALAYES. Les villages Kabalaye, en nombre très limité, se rencon-
trent au bord du Logone ; oette ethnie est originaire de la Préfecture de la
Tandjilé. Ce sont des p!3cheurs mais en m~me temps grands riziculteurs: o'est au-
tour des villages Kabal.aye qu'on trouve de grands ohamps de riz. Leurs activité
commerçiale est liée à celle des Kotoko.
La plaine d'inondation du Logone est fortement p~turée par les troupeaux
des Foulbés qui sont des transhumans venus de la région de Dourbali.
En dehors de la zone étudiée et notamment en bordure de la route natio-
nale n01, se rencontrent des populations aux activités principalement commerçiales
et agricoles les plus diverses.
Ainsi, le seoteur étudié est peuplé d'un oertain nombre de groupes eth-
niques différents dont l'unité se fait autour d'aotivités pratiquement communes:
la p~che, l'agrioulture et le commerce.
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CHAPITRE II
E T U D EDE S SOL S
Nous commencerons ce chapitre par une présentation générale des sols du secteur
et de leur répartition dans le paysage. Puis après un bref rappel de la classifi-
cation utilisée, nous aborderons l'étude détaillée des différents types de sols.
Cette étude comportera successivement
- la localisation
- les caractères marphologiques
- les caractères analytiques
- l'utilisation des sols
21. DONNEES GENERALES SUR LES PRINCIPAUX TYPES DE SOLS DE LA BASSE VALLEE DU
LOGONE
L'évolution de l'ensemble de ces sols est conditionnée par la nature du
\
matériau sédimentaire sur lequel ils se sont développés et par le processus
d'hydromorphie.
211 - LES DONNEES ANTERIEURES : LES rRAVAUX DU PIA~ (J.) :
Dans son étude pédologique avec cartographie au 1/200 000 du Bassin
alluvionnaire du Logone et Chari, feuille de Pandelia, PIAS (J954) a
noté l'existence, dans ce secteur, des sols hydromorphes et sols
hydromorphes souvent à alcalis, parfois salés à alcalis.
A ~ Les sols hydromorphes
Il s'agit de :
• Sols beiges sableux à sablo argileux exondés, sols alluviaux
sableux, sabl~limoneux, taches des sols identiques à alcalis.
REPARTITION DANS
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• Sols sur alluvions récentes, sablo-limoneuses à argil.-limoneuses.
Ce sont les sols des bourrelets latéraux des fleuves, défluents et axes
de drainage secondaires.
• Sols argileux à nodules calcaires par place, taches de sols beiges
sableux à sable-argileux.
• Sols argileux inondés à nodules calcaires par place. Ce sont les
sols les plus représentatifs du secteur ils constituent environ ~
à 30% :': de la superficie cartographiée.
• Sols inondés argileux à argilo-sableux à nodules calcaires et effon-
drements. Ils marquent la transition entre les sols argileux inondés à
nodules calcaires par place et les sols hydromorphes souvent à alcalis,
parfois salés à alcalis.
B - Les sols hydromorphes souvent à alcalis et parfois salés à alcalis
Ce sont des sols beiges sableux à sabl~rgileux.
Dans la toposéquence classique des sols, ils se situent entre les sols
ferrugineux tropicaux Iessi~és que IV on rencontre sur les sables des
zones exondées et les dépressions intérieures argileuses inondées. Ils
sont fortement érodés, à végétation clairsemée, appelés communément Unaga,q
Rappelons que ce terme arabe associe à la fois la notion de "stérîle,q et
de "co!!lpact". Ce sont les uhardéu du Nord-c.~meroun.
212 - LES SOLS DU SECTEUR COMPRIS ENTRE LOGONE GINA ET HOLm1
LE PAYSAGE
LVextension du secteur de la Basse vallée du Logone, objet de notre étude
est définie dans le paragraphe 11. Ce n'est donc qu'une partie de l'ensemble
de la Basse vallée du LOBone qui est concernée par cette étude pédologique
avec cartographie au 1/50 000. On peut y distinguer les unités suivantes :
a - la cuvette d&~gone Gana
b - la grande plaine d'inondation du LogonE:: lJ:.nas'Yaérésll
c - les bourrelets de berge
cl - et la bordure Est du secteur
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a - La liréeion cm Lorone Gana" ou la "cuvette de Logone Gana" est l'ensemble des
sols sableux inondés qui s'étendent à l'Est du village de Logone--Gana. La végé-
tation est essentiellement graminéenne avec Hyparrhenia rufa p quelques
Vétiveria nigritana et Panicum anabaptistum. Les quelques rares arbres qui
s'y trouvent sont Borrassus flabenifer et Tamarindus indica.
b - La "grande plaine d'inondation du Logone" est l'ensemble des sols argileux
hydromorphes p les "Yaérés" qui s'êtendent au Sud du secteur. Ici, le paysage
est complètement dégagé; les arbres sont absents sinon isolés. La végétation
herbacée est composée des espèces dominantes suivantes :
Andropogon gayanus p Vétivéria nigritana, Echinochl~ stagnina. Les autres
espèces herbacées sont peu représentées.
Cette iVgrande plaine d'inondation du Logone" se compose de deux zones disposées
parallèlement au fleuve Lop.one. DiEst à l'Ouest on traverse les unités pédolo-
giques p géomorphologiques et végétales suivantes
• en position relativement élevée, les vertisols hydromorphes portent une
végétation à base d'Andropogon et Vetiveria nigritana.
ensuite, dans la dépression faiblement marquée par rapport à la topographie
précédente sont les sols hydromorphes ù gley d'ensemble. Ils sont développés
sous une végêtation à Echinochloa stagnina. Cette partie est inondée pendant
une grande partie de l'année.
c - Les bourrelets de berge
Au bord. du fleuvep en position relativenent éle'Tée.-le bourrelet de berge
du Logone - se sont développés les sols hydromorphes à pseudogley d'ensemble
à taches et concrétions. Ils portent une végétation herbeuse et arborée avec
surtout Barrassus flabellifer, Tamarindus et Fieus. Sur ces formations s'instal'
lent les villages Kotoko, ~~ssa ou Kabalaye. Les bourrelets de berge des
défluents sont peu développés. Les sols peu évolués d'apport alluvial sableux
récent occupent le lit du fleuve Logone.
d - A l'Est du secteur, en zones exondées, s'étend la savane arbustive généralement
"armée". On rencontre dans cette partie les sols ferrugineux tropicaux, les
sols sodiques à évolution du type solonetz solodisé et les sols hydromorphes
à caractère vcrtiques. La disposition de ces sols dans le paysage est très
caractéristique et constitue une toposéquence de sols : en position élevée
sur un matériau sableux, on trouve les sols ferrugineux tropicaux, dans les
dépressions intérieures, sont développés les sols hydromorphes à caractères
- 23 -
vertiques entre les deux types de sols, sur une surface à faible pente se
développant les sols sodiques d,.l type solonotz solodisé. appelés "Naga". Cette
séquence a été décri te dans d'autres conditions par BOCQUIER (1973). Al' échelle
de notre travail, les sols sodiques sont cartographiés en association de sols
et sont concentrés au Nord-Est de notre secteur.
22 - RAPPEL DE LA CLASSIFICATION UTILISEE
La classification utilisée est celle de h Commission de Pédologie et de ltJ.~··
graphie des sols (C.P.C.S.) de 1967, diffusée par le Laboratoire de Géologie et
Pédologie de l'E.N.S.A. de Grignon. Au niveau des unités majeures qui ont été retenue
pour l'établissement de la carte, les critères de la classification sont en général
ceux définis parla C.P.C.S.
Néanmoins nous somnes amenés à sortir du cadre de cette classification pour préciser
certaines manifestations pédolo8iques de nature à influencer la mise en valeur de
ce secteur, notamment la forte nodulation ou le concrétionnernent, l'évolution des
caractères vertiques ou halomorphes de certains sols. Nous nous r~f~rons, à cet
effet, à la classification présentée par AUBERT (1965). C'est ainsi que nous avons
distingué les unités cartographiques suivantes.
221 - ~LASSE DES SOLS PEU EVOLtmS (Classe II)
L'altération physique est~. allant jusqu'à la fragmentation en
éléments fins. Le fer est faiblement individualisé mais toujours présent sous
forme de taches rouilles sur l'ensemble des profils.
- Sous-classe des sols peu évolues non climatiques
- Groupe d'apport alluvial
- !ous-groupe - Hydromorphes à pseudogley
- Farri.lle - sur ma. tériau alluvial delc~
sableuse récente à actuelle.
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222 - CLASSE DES VERTISOLS - (Classe III)
Oe sont des sols argileux dont la pédogenèse est commandée par la
présence des minéraux: argileux gonf'lants appartenant à la famille des
montmoril1onites. L'alternance annuelle humectation-dessication et la
présenoe de tels minéraux se traduisent par la mise en place dlun réseau
des fentes de retrait remarquablement développé pendant la saison sèohe,
et par la poœibilité de mouvements internes de la masse argileuse pen-
dant la phase d Ihumectation. Les mouvements se traduisent par endroits,
à la surfaoe par un micro-relief de "gilga!" avec buttes, effondrements
qui sont délimités par les fentes de retrait; en profondeur, par des
faces obliques de glissement. La strue'ture de oe type de sol est assez
variable en surface (polyédrique plus ou moins développ~ et toujours
prismatique dans les horizons (B).
Sous-classe des vertisols à drainage externe réduit. La topographie
est pla.ne, les eaux dlinondation du Logone stagnent pendant une grande
partie de 11 armée.
- g-Foupe des vertisols à structure anguleuse sur au moins 15cm supé-
rieures. La structure est généralement prismatique large en surface,
à sous structure polyédrique ; elle est massive en profondeur.
- Sous groupe:::;Hydromorphes.
Llhydromorphie se manifeste par la ségrégation ferrugineuse sous
forme de manchons ferrugineux racinaires en surface, taches et
concrétions ferrugineuses et ferromanganisifères en profondeur.
- Famille Sur matériau argilo-sableux à nodules calcaires.
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223 - CLASSE DES SOLS A SESQUIOXYDES DE~ (Classe IX)
Sols à profils A.B.C. ou A (B) C, caractérisé par une individualisation
de sesquioxyde de fer qui leur confère une teinte vive.
- Sous-classe des sols ferrugineux tropicaux
- Groupe des sols ferrugineu.."'{ tropioaux lessivés surtout en éléments
ferrugineux.
- Sous-groupe hydromorphes à pseudog1ey, Quelques fois à taches et
ooncrétions.
- Famille sur matériau sableux (sables provenant de l'érosion de
Continental Terminal).
224 - CLASSE DES SOLS HYDROMORPHES (Classe XI)
La pédogénèse est dominée par le processus d'hydromorphie liée à un
engorgement prolongé.
- Sous-classe des sols hydromorphes minéraux ou peu humifères
Les sols possèdent moins de 8;~ de matière organique sur une profondeur
de 20 cm ; cette teneur est en général inférieure à 4 - 51b. L'hydromo~
phie s'exprime par des taches de fer réduit ou réoxydé et par des con-
orétions ferromanganisifères.
- Groupe des sols minéraux ou peu humifères à gley.
Ces sols présentent à moins de 1,30 m de profondeur un horizon à
gley caractérisé par des teintes dominantes gris-ver~tre ou bleutées.
- Sous-g;r;;ou.-ee des sols hydromorphes à gley d'ensemble et à caractè-
res vertiques.
Tout le profil est dominé par une teinte grise. Les caractères
vertiques sont bi.en marqués (fentes de retrait, structure prisma-
tique, face de glissement).
- Famille Sur alluvions argileuses récentes.
- Série des mares semi-permunentes.
L'hydromorphie est très marquée par l'engorgement semi-permanent
et affecte tout le profil.
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- Groupe des sols hydromorphes ninéraux ou peu humifères à pseudogley.
Les horizons sont caractérisés par des ~aches rouilles ou par des concrétions
apparais sant au moins 8. la base de !~ .• t.
~- Sous-Groupe des sols hydror.:lorphes r.i.::-.éraux ou peu humifères à pseudogley
lessivés. Les profils présentent un horizon éluvial l1lavé".
- Famille sur matériau arp;i1e'-lirnoneux.
- Série des sols des bourrelets de berge du Logone.
- Famille sur matériau coruplex~ polyphasé (sable ou argile)
- Série des sols de la cuvette de Logone Gana. Les sols présentent un profil
sableux profond tacheté de rouille peu ou non concrétionné reposant sur un
matériau complexe issu probableMent des différentes phases sédimentaires.
- Famille sur matêriau argil~-sableux
- Série des bourrelets des défluents ct axes de drainage intérieures.
L'horizon éluvial est généralement mince reposant sur un horizon argileux
tacheté~ à évolution vertique.
225 - CLASSE DESeOLS SODIQUES (Classes XII)
Ce sont des sols dont l'évolution est dominée par la présence du sodium échangeablG
(ou magnésium) avec l'apparition d'une structure massive diffuse et une compacité
élevée en R. Le sorliurr occupe plus de 10 % de la capacité d'échange.
- Sous-classe des sols sodiques à structure dégradée. Profil A.B.C.
- ~roupe des sols sodiques à horizon blanchi (solodisé). L'acidification est peu
accentuée en surface; l'horizon B est très compact, neutre ou alcalin.
- Sous-groupe des solonetz-~disés
FamiJle sur matériau argil~sahleux à nonules calcaires.
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23 .::~; DETAILLEE DES DIFFERENTS TYPES DE SOLS
231 - LES SOLS PEU EVOLUES
Ils sont localisés en bordure du fleuve Lùeone et dans les méandres
en voie d'ensablement. Sur les photographies aériennes, ils présentent
une structure caractéristique en pelure d'oignons qui permet la mise
en place d'un réseau de mares alignées communiquant ou non entre elles.
Les sols peu évolués du secteur n'ont pas fait l'objet d'une étude
particulière de notre part. Ils ont été cartorraphiés par SAYOL (R)
et VIZIER (J.F) en 1969. )~~. TOBL\S (Ch) et FORCET (A) ont observé
des profils correspondant ~ ces sols en 1976.
L'évolution pédologique est très li~tée A l'hydromorphie variable de
pseudogley (taches ferrugineuses). Ce sont des sols assez hétérogènes
sur le plan eranulo~étrique avec une dominance sahleuse, parfois à
sables grossiers. Ils sont formés sur un matériau sableux de mise en
place récente, probablement issu du matériau granitique du Continental
Terminal, du Sud.
Ces sols sont parfois bien exploités pour des cultures rnaraichères,
surtout sur les méandres en voie d'assèchement (Doufoul) ou autour du
réseau des mares ali~~ées, Au bord du Chari entre ETENA et RAF.
r1. TOJTAS (Ch) sipnale l'utilisation de ces sols pour les cultures
maraichères de tomates et ccncol'lbres.
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232 ~ LES VERTISOLS HYDROMORPHES
a - Localisation
Ils sont localisés dans les zones à topographie relativement
élevée par rapport à la plaine d'inondation, exception faite de
quelques buttes témoins d'origine anthropique et de petits
bourrelets d'~xes de drainaee intérieurs.
Les vertisols hydronnrphes sont bien représentés au Sud du secteu1
cartographié. Au Nord t dans la plaine de Logone Gana, ils ne
forment que des places difficilement cartogra~bWa autour ou
à l'emplacement des mares.
b - Caractères morph0togiques
Les caractères MOrpholo8iques génraux de ce type de sols sont
les suivants ~
Les fentes de retrait sont très larces (4 - 5 Ctl) et certains
descendent jusqu'à plus de 60 cm de profondeur, délimitant de gros
blocs pri~~tiques. Les faces obliques de glissement apparaissent
en profondeur, où l'humidité est toujours relativement élevée;
leur présence est générale, et elles disparaissent au niveau de
contact avec le matériau plus sableux sous jacent.
La différenciation structurale entre les deux horizons A et (B)
n'apparaît pas de manière systématique ~ nous avons cependant
noté quelques profils où la partie supérieure présente une struc-
ture plus fine, de type polyédrique de taille moyenne qui demeurE
encore associée à la structure prismatique large fondamentale.
La texture d'ensemble est arp.ileuse ; nous n'avons pas noté de
variation texturale significative dans le profil en ce qui
concerne les élé~nts fins.
La présence d~ nodules calcaires est générale dans ces sols ;
ils se répartissent le plus souvent dans lQensemble du profil et
forment parfois dGS épandap,es en surface ~ ils peuvent être
enrobés d'un cortex ferruginisé.
Ces vertisols sont engorgés pendant une partie de l'année. Le
caractère hydromorphe de oes sols se manifeste en surface par
des taches de couleur rouille d'oxydes et hydroxydes de fer
(taches, manohons raoinaires) et dans la partie supérieure de
l'horizon (B) par des taohes, ~VOt1C'g~~co1..:J
on note également la présence de oonorétions ferromanganési-
fères (i1pl ombs de ohasse") oonoentrées surtout dans l'horizon
Cn).
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On observe quelquefois sur les fa~es des prismes des rev@tementa
sableux à sables fins lavés.
Les profils les plus caraotéristiques ont été observés sur les
layons ALG et BLE : nous citerons ALG 38, 57 et 58
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PROFIL ALG 38 (15.2.1978)
Localisation ~
Dans la plaine à 1 km à l' oues t de VLIMISSI, (entre VLIMISSI et DOUFOUL).
Surface :
Fentes de retrait, effondrements et èuttes bien développés. Gros nodules
calcaires à la surface.
Végétation
Herbacée à base Andropogon gayanus, Vetiveria et Pan~urn anabaptistum
o - 40 cm. :
Horizon sec, eris foncé, avec taches rouilles liées aux racines. Texture.
argileuse 1 structure prismatique très ;;rossière. Concrétions ferromangané-
sifères. Enraciement graminéen développ(.
Passage progressif.
40 - 30 cm :
Horizon sec ~nins tacheté que le précédent, argileux, massif, cohérent avec
des nodules calcaires, revêtements sableux, concrétions ferromanganésifères ;
prorosité faibl~rrent développée.
Passage progressif.
80 - 140 cm
Cet horizon est de nouveau très tacheté de rouille ; les nodules calcaires
et concr~tions ferro~n2antsifères sont plus nombreux. Texture argileuse
à tendance arEilo-sableuse • Structure ~~ssive, cohésion élevée.
Remarque: les faces ne glissement sont ici peu observées.
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PROFIL ALG 57 (1.3.1978)
Localisation :
Voir carte de localisation des profils (layon ALG)
Surface ~
Larges fentes, effondrepents et buttes.
Végétation :
Strate herbacée haute à base de Panioum et Vetiveria
o - 1 5 cm :
Sec, gris foncé (10 Y ~ 4/4) très tachet~ de rouille. Taches liées aux poro~
sités et aux racines (~~chons). Texture ~r8ileuse, structure polyédrique
subanguleuse à tendance rruBuleuse Foyenne (2 à 5 ca), peu de nodules calcaires:
quelques concrétions fcrror~nganésifères.Enracinement dense de type graminéen.
Horizon poreux à porosité biologique.
Passage irrégulier, distinct.
15 100 cm :
Sec, eris fouc0 sans taches ap;:<.ir'(~atl:B, ar,silew: à structure prismatique nette
(fentes v2rticales) à débits polyédriques anr,uleux cohérents. Quelques nodules
calcaires rfpartis dans tout l'horizon et entourés d'un cortex ferrueineux ;
faces de slisse~ent peu dévelop~ées. Revêtements sableux sur les séparations
structurales. Les concrétions sont peu nombreuses.
Passage progressif.
100 - 160 cr:'. ;
Gris foncé (la y R 4/1) sans taches appgrentes, argileux avec revêtecent
sableux à sables fins lavés. Structure Fassive très coh~rente à débits polyG-
driques anguleux. Pas de racines, les faces de ?clissement sont bien développées,
porosité réduite.
Passare progressif.
120 - i 00 cr:
Sec à frais, gris foncé (10 Y R 4/1), argileux. très massif pas de fentes de
retrait}. Nombreux nodules calcaires, les faces de flissement sont bien
développées ; revêteroents sableux.
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PROFIL ALG SC (I. 3.1978)
Localisation :
La "grande plaine;' d'inondation du sud, li la hauteur de :··fantala
Surface ~
Larges fentes de retrait~ effondrenents profonds et buttes bien développées.
Végétation :
Sec gris~foncé (10 Y R 4/4) très tacheté de rouille de couleur jaune-rouge
(5 y R 4/6), taches contractées, liées aux racines (manchons) et aux porosités
interstructurales. Texture argileuse, structure polY2drique subanguleuse
grossière (2 - 3 cm).
Enraciement de type era4Jnéen bien développé. Pas d'effervescenc~ ni de concré-
tions ferromangan~sifères, horizon peu poreux.
Passage distinct et irrégulier.
20 - 120 en :
Sec, gris foncé (10 Y R 4/4) sans touches appp.rentes, arRileux, structure pris-
matique eT.ossière (blocs) à débits polyédriqu~anguleux.Apparition de quelques
rar~s nodules calcaires, concrétions ferroIDanganésifères et faces de glissement.
Horizon peu poreux ; porosité liée aux fentes de retrait. Revêtements sableux
par endroit.
Passage très progressif.
liO et plus :
Sec à frais, argileux ~ argilo.:;-sahleux, rrlélssif~ cohérent~ nombreux nodules
calcaires~ porosité réduite~ faces de f,lissement.
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c - Caractéristiques analytiques
Granulométrie
Le profil est argileux dans l'ense~ble avec un taux d'argile compris entre
45 à 50 % réparti d'une façon homogène. Les fractions lînonenses sont éga-
lement iT.'lportantes (15 - 25 %) dans tous les horizons. Les fractions gros"
sières sont constituées de sables fins. La teneur en sables grossiers est
inférieure à 10 %
Le pH
Le pH est généralement élevé : légèrement acide ou n~utre en surface, il est
très alcalin en profondeur où il atteint 8,8 - 9, o.
La netière orf,aniqu~
Les teneurs en roatièr~ organique sont très basses pour un sol argileux :
elles sont corr.prises entre 1 et 2 %. Le rapport C/N très has indique une
forte ~unéralisation de c~tte ~atière organique.
Pour un pa neutre, les vnle~rs de IVazote comprisQs entre 0,45 e~ % 0 dans
les horizons de surfacc::" ::1unt bonnes. En profondeur, dans la plupart des cas,
elles Laissent de ~oitié.
Le c02plexe absorbant
Il - - 1 - . 2.+ 2+ .est sen8ra ement sature. Les cat~ons C~ et Mg sont do~~nants. Les
tene~rs en potassi~ sont en g~néral moyennes (O~50 à 0,70 nég pour 100 p)
et se répartissent dVune façon horno~ène dans tout le profil. Celles du
sodium sont élevées et aU~2entcnt en profondeur où elles peuvent dépasser
3 még pour 100 8. Dans certains profils~ on note la tendance ~ l'accumulatLan
+ie ~dans des horizons déterminés. ~ans tous l~s cas~ aux teneurs flevées
en sodiu8 correspondent 1;8 plus hautes valeurs du pH.
vLa valeur du rapport ~ est faible (0,29 à 0,30). Ella diminue
2+ e+Ca + Pli
. ,.. a+~+
en profondeur~ en ra1son de 1 enr1ch~ssement en Ca et MC
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Le phosphore
Les teneurs moyennes en F20S sont con~rises entr~ 0,15 et 0,25 0/00
elles semblent se maintenir constantes dans tout le profil.
Le fer
Le teneur cn fer total est en moyenne de 4,0 à SpO %. Il Y a uue légère
concentration dans les horizons (D). Les teneurs en fer libre sont variables
d'un profil à l'autre et son mode de répartition semble lié au battement de
la nappe phréatique. En surface, cette concentration, sous formes de manchon
aune origine bio1of;ique.
CepenJant, la libération du fer est généralement peu importante puisque 35
a 40 %~... du fer total se trouve sous la forne libre.
d - Utilisation des vertisols hydroIDOrphes
Ils sont localisGS en bordure de lu grande pluine d'inondation et VOUR
vrcnt une super~oie très ioportc~ltc (29,5 ~).
Ac1iuelleLlent, ilz ne sont pns oult:i..vés et sorvent de ptiturnge nu bétcdl
Foul...'l.tc., venu de la. région de Dourbali pondant 1.'1 période sèche.
L'imperuéabilité des horizons de profondeur, la grande oampacité de ces
horizons, et le pH élevé (7 à 8) des vert:i..sols sont des controintes réel-
les qui l:ir.ùtent leur utilisatian. Par oontre, ils sont chir.ù.queuent riches
:wec un conplexe nbsorb:.mt sr..turu O-L~ le cnlciun et le mngnésium sont do-
minants.
Avec.une bonne raattrise d'eo..u, 11s peuvent ~tre vulnbleoent cultivés en
riz.Bien droinés, oe sont de bons sols pour les cultures de sorgho, mn!s
et ooton (the black ooton soU du Soudan).
J?OUX oela, des techniques culturales appropriées aux ex:i.gences de chaque
oulture doivent ~tre appliquées :).i'in d'OLléllorer ln structure et la
perméabilité.
.'." . ~ .... - .. .-. '-- .. ' . ,. ~ .. .'. 0' ~ ... ~~ r ~ '.... -, ~ '." . " .
." .....'- .......... .. ~. " .~. ' ..... - O~ •• _ .._...... .
'1TRE O.R.S.T.O.M. ~. : l:~ "~
AMENA [Tchad) FICHE ANALYTIQUE
ion Pédologi'e
lOT Glu '42
_.. \J..Y_hHr\ h ~l.~.('<LJ.M._Q:i+h~ ...' . PROFIL :.. AL<i:: 38 ..__.._._ .. ,..~ . -.-~ N°
... _.__•••~.__••• ____ ._._~ , •• ' "RO
......._.. ,-...•.. ' .. -~-._.~--_.--- ...- ... - ..•. ._.. __••••• _ •• _. W'_~
... ----- -----
_.~.-.'-"-'-"- .....---_ ....------_._--_.-.-. _. -'._-.-_.. ~"'~ -~ .._.._._.-.. _.. -- -----_.- -- " .. '--'-" ... '-'---
.
N° Echantillon .. 384 38~ 383 3e4 ........ -----_._..._.~-~.. 'v ....•·•
Profondeur cm. .. _..... w ... O:.1§ .... /15-"0 6(J.1~~ - _..
Refus 2 mm% ........_.....





Humidité % . . , ......._.......
...........- .....
. -~ ...•..,- ...........- ..... ._.
.-
ANALYSE MECANIQUE





limon grossier %. .9,6 .~/~ . :j};~' ..... .... ~... ~ _.._-_...............,Sable fin % J,~ .l 1 . . ,,_ ... ' .....
Sable grossier % ·8 ,~ f,lf 1,6 ,S"
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale %
.. i.~tt 'J,tf ...., ... , ...-........ ...•...... ..._........._.. _.. _._w __..._.......... 0<~,3':f ..........Carbone %0 ... ..._.__ ....-........
Azote %0
. OI~G o,ze
CIN ." -i ,4. g,S'
ACIDE PHOSPHORIQUE
1
P2 05 total %0 ···I·Pj,09
1
Ollg11 ... ..
·····1·· ..·· . 1 1 1 .. 1 1
i
FER
Fe2 03 libre % 4,S-l IfJ .;J,Sl 1 A.t( 8' 1
Fe2 03 total % ifJ()O. J.i,l$ J,da'l- 4··Q..6.1
Fer libre/Fer total 0,' 1- 0,3-6 0,.36 O,~~






Bases échangeables ME pour 100 g de sol
Calcium JD,gl M,t6'g 9.Ij," 2 4-9,08
Magnésium ~og l,dt 1;13 1-1/33
_.·u _._ .•......
...._._ .....
Potassium O,6t "/19 ~jô 0/11- ... - .... ...Sodium Op2J ~TG , f Ir,1.é ) Ma.+Ir )11d)fo .•... _..__ ._ ...S I~/";Lf 3. 61 31f.91 .3~193.t ,'4- J1;Jf .2.6,& j._ ........ _. __ .... _....._.. ............ _.-....T _.•...•.. . ._- -'. _.. . ..- .... '-'-'" ....•._._.............








1 ~~"I 1'19 1 1 1·· •• ·' ....... ·1pH KCl ... ...... : ...... §,8 "f,t 1,4.. .. ... ".
CARACTERISTIQUES PHYSIQUES
Poids spéc. réel _........
......-
Poids spéc. appar




...... . .. .
pF 42 ,A(i.,9... At) A1,S ,,
pF 3 !
2,5 li>[' .tt/f. ·· ..Soi ;:L" .............. .._....._.. - ....._--pF
~ .... . ..
Eau utile %
_... AQJ.'Î AD,/t . 13(6 ,
Instabilité structurale Is ..........._.....
Perméabil ité Kcm/h ... - ... . .. . .. ....... .......
.. ..,. .... ..
-""--
."
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N° PROFil :.AL~ ~l .
su s 1t~ S-r 3 .s 14
.9.:.:1~ .. 1+ 0 . "0 ZO-1fJO 1,?.D-jftll








Limon grossier % 8.0
Sable fin % <.5,'f
Sable grossier % g, Z. ...
.................
ANALYSE MECANIQUE
lt'J.~ .. 'tr,~l+ t,l.
....!l}.t A o} ~... . A~, ~
.... '}:p .. .. .....6,.Q... ...":f:,f ..
,~2..0 . .?~:;",+ Z-I,1
t,~ 1-~ 1-1c;!
MATIERE ORGANIQUE
















1P2 05 tota1%0" ..... ··I···QI?~f;:;·1 0 ,119 1._.._ -·1-·· on '0. ·1
FER
Bases echangeables ME pour 100 9 de sol
Bases totales
Fe2 03 libre % _






:J.'?!.€>. ..... ..-\,S :.
.2,tQ ... . ... 4,4; '.
Ù., :~3 {Ir '34
AY't). ·J.1I~"
_.A~.o_.'t.,.4L._
...J),_~ ...._, _.....O~~~.?"If ...
ME pour 1 00 9 de sol
---1
.'" ..
Calcium ·/4. "f ~:7'1 r,.} .?JC,'fb .01,9"
Magnésium ~, ;;'1,. 1P,~<j . °t Dl s, J.lt
Potassium v, t'+ 0, f.:;-: ..'. O,'fD (, O,p"
Sodium <', 1'? .l1,~r -1,1ft, .2,5'::..
S I.:tR.~DQ. l'..~,a-J Z,/-'t~. .3..~41...._ ...o..... ---.- ...
T :f.J~, ( ';)$,5 'L4,6 "l.s.~....h ..__ .h
~S/--=-T_=_·, -=-V.-:~/::....o -!-.9_o...;..-,_7f<>~,...!.~...:1:..:!.~kt.. 4'&·f 50 ' ,120 43
ACIDITE ALCALINITE









pF 2,5 .... ,.
Eau utile % ....
Instabilité structurale Is
Perméabilité Kcm/h '










N° PROFIL: AL.G- .._5~ __.
N° Echantillon ~g-i 1 5" ~Z s"S J :)$lf. .. ~... - ......... -
Profondeur cm. o-Ze.'l 30-bo :;'0-11...0 Ij046[,
Refus 2 mm%
C03 Ca %
·-1 ---- -----Humidité % 1 .....- _. ....... ,,--..-
ANALYSE MECANIQUE
Argile 0' 46 ,"1._ Jf~.J /f-K .-1. 4~/-L'0 .. : .......1 .. , . ~ .•.. -..~._.- ..._...




Limon grossier %. 6,).., -~_!{ . b,3 6.0
Sable fin ks-, " J.-1.,t 14_:..t:~ ~b,3
..
.__ .~ .. •_.R...u_··.··· -"...
%
............
Sable grossier % =r,"_ 1, S- b ,15 1,g
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale % .. 0,9 D,If D,If _.
......- .. ....... _."-'- ..-_.... _..__....-..
Carbone %0 5,4-1 J-,-f fi ~,Z~
.•_.H_.·.······· .
Azote 0' 0,$0 o,..t6 o,~8100
.--
C/N Jo,a j,lf ~/O
.i
1 P2 05 total %0'-
.ACIDE PHOSPHORIQUE
l
l),tlq.1 o,XO~1 (),-1.9K 1 1~ ,. . _ "--_.-. -_.---- -." .. " .
FER
\. 1 1
Fez 03 libre % -d..,;?.O -d., fT l-d .. 'Iv ~7t- . , ........
Fez 03 total % If ~ 9 4,-6J> 4f.-?:3 .4-l_~~h...... 1 .....





Bases totales ME pour 100 9 de sol
Bases echangeables ME pour 100 9 de sol
[n j
Calcium k111-,91 !'j,Dk 1"1,iJ?- Ât, ot. .... _._-_....',._- .
Magnésium _.. ,_. ~,.-(-6 8,H3 8,9'" !/, S.Ir
1
.,....._....._._.~..
Potassium O.6l.1 o,'92J D, {!J. (J,+S .__ .. _-_.- -_ ..
o,~g °, 93 ~$-b
--........- ,",.,"-...
Sodium 0,33
-!:9LOIf. :t9,1f ~. .J.5;13 .._- ........__ .S ..... ___ 1/19





































233 - SOLS FERRUGINEUX TROPICAUX LESSIVES A TACHES ET CONCRETIONS
a - Loc"üisat:i.on
Ces sols sont développés sur des for~tions sableuses (cordons
sableux) alignées, discontinues, dVorientation SE - NO p et rejoianent
la ilcuvett(;" de Logone Gana au N.O.
Une véfétation de savane arborée très dérradée à donnnance de Termi-
Ï1.'"Ù.1ti"l:>, Combretum, et, quelquefois, de l'Anogeissus s vy installe.
Les sols ferrugineux tropicaux sont cartographiés à l'Est et au
N.E du secteur. Ailleurs, ils sont en association avec les solonetz
solodisés et les vertisols hydroEOrphes.
b - ~aractères morphologiques
Parmi les profils obscrv2s et décrits, une partie se trouve hors
de la zone cartof,raphiêe. Ils présentent les caractéristiques
suivantes :
ils sont sableux, l'''assifs, très peu cohérents à particulaire$"
très tachetés par les oxydes de fer. La différenciation des horizons
est souvent difficile. EllG est rendue possible par l'intensité des
tacrœs, la cilnentation ùue ~" l'accur:tUlation d'oxydes de fer qui rend.
les horizons plus cohérents.
Nous n'avons pas observé à proprement parler un horizon argilique
illuvial : il y a plutôt un appauvriasenent en argiles.
Le lessivage conce~ne surtout les éléments ferrugineux (voir
résultats d'analy~. ~ 15 p LGA 5).
Nous présenterons quatre profils ALG 13 et 15. LGA 4 et PGB 4.
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PROFIL ALG 13. (13.2.1978)
Localisation :
A environ 6 km à l'Ouest de ~1ailao sur la route Mailao-Logone Gana, au sommet
de l'interfluve.
Végétation :
Très dégradée quelques repousses des rôniers, ~haya senegalensis isolés.
o - 20 cm =
Sec, gris brun clair (10 Y R 5/3). Texture sableuse, structure lamellaire
(litage superficiel sur 4 ~ 10 c~) friable. Porosité biologique bien développée
de taille moyenne à fim.·, Enracinement graminéen fin, peu dense.
Passage progressif.
20 - 70 cm
Horizon de transition, sable-argileux en haut, devenant de plus en plus
argilo-sableux en bas. Structure ~~ssive ! cohésion élevée surtout à la base
de l'horizon, à éléments structuraux anguleux. Porosité biologique élevée de
pores tubulaires nombreux.
~
Pass~ge très progressif par la structure et la texture.
70 - 200 cm :
Sec, brun foncé, la texture devient sablo-argileuse. Structure massive à
cohésion élevée, se débitant en éléments anguleux durs. Quelques taches rouilles
diffuses. Porosité biologique très développée (cavitéBde nidation).
Passage progressif.
200 - 220 cm
Horizon plus clair, à texture sablo-argileuse à sables plus grossiers. Structure
massive cohérente. Porosité bien développée. Effervescence vive. Ségrégation
ferrugineuse bien marquée sous forme de taches rouilles. Quelques petites con-
crétions rouilles sales, rondes.
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PROFIL ALG 15 (13.2.1978)
Localisation ~
En bordure de la piste l~i1ao - Logone Gana. Butte exondée sableuse à relief
faiblement ~rqué.
Végétation ~
Défriche récente d'une savane arborée assez dense à Anoeeissus dominant.
Profil
o - 20 cm
Sec brun (la ï R 5/3) devenant plus clair ~ la base. La texture est sableuse à
sables moyens. Structur~ d'onseDb1e ~2ssive à très faih1e cohésion. Racines.
Porosité assez élevée de type biologique et physique.
Passage très progressif.
20 - 60 cm
Sec brun clair (10 Y R 6/3) devenant plus jaune à la base (10 Y R 5/4). Texture
sableuse. Structure TMssive peu cohérente vers la base à débits anguleux (sables
plus fins). Porosité assez développée.
Passage très progressif.
60 - 100 cm
Sec brun jawlâtre (10 Y R 5/6) tacheté, sableux, massif, cohérent. Quelques
concrétions ferroü~nganésifères.
Passage progressif.
100 - 180 cm
Frais sableux, très tacheté de rouille. Structure ~ssive peu cohérente.
Passage brutal.
180 - 2eo cm
--
c'est le niveau sableux bou1ant,humide 3 taches et concrétions Fe, r1Q bien
développées. Sables plus grossiers.
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PROFIL LGl 4. (13.4.1978)
Localisation :
Village arabe N'~janéna. Ch~~~ de penicillaire sur natériau sableux.
Vég\tation :
Défriche diune savane arborée à TerF~nalia avicennioides j Ano8eissus, Prosopis
africana, Combretum sp., Guiera senegalensis.
Profil
o - 6 cm
Horizon organique gris-brun sans tachea. Texture satJle'Jse, structure lamellaire
(litage superficiel) peu cohérente j friahle. Porosité peu Marquée débris de
matière organique par endroits. Racines fines à très fines.
Passage prorrressif.
6 - 70 cm
Gris-brun plus jaune en profondeur à tache très diffuse. Texture sableuse,
structure massive très peu coh6rente de tendance particulâfurG. Activité biologique
rêduite. P~cines fines, peu abondantes.
Passage très progressif.
70 - 160 cm
Matériau sableux, jaune-brunâtre t (10 Y R 6/6) particulaire. Présence de micas.
Peu d' ac tivi té 'bio1o~iClue. Peu de racines.
PROFIL LGB 4 (21.4.1978)
Localisa tion :
Zone située au Nord de la piste thilao Logone Gana en bordure dVun C81lal de
drainage.
Végétation
dégradée à dominance de Terminalia avicennioides
o - 40.
Horizon sec de couleur brune (10 Y 2 5/3) peu tacheté, sableux, particulaire à
sables micacés. Racines crosses à ~nyennes.
Passage progressif
40 - 160 cm
Sec, sableux, particulaire, très tacheté de rouille. Racines abondantes, sables
à micas.
Passage très progressif.
160 - 120 cm
Cet horizon est très peu tacheté, sableux, particulaire.
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o - Oaraotè~s ~l:rtiques
Granulométrie ~ Les fractions gross~eres (sable fin et sable grossier)
représ€ntent plus de 80%, l'argile et le limon n'atteignent pas 20%.
Le pH : est voisin de 6 et se maintient constant dans presque tout le
profil.
La matière organique et rapport C/N : Ce sont les sols les plus pauvres du
secteur, en matière organique et azote (M.O 1~ =0,2 à 0,3 ; N7'00 =0,1 à 0,08).
La valeur du rapport C/N est faible (8 à 9 en surfaoe et 5 à 6 en profondeur).
La minéralisation est très poussée ..
Le oomplexe absor'iJant : La somme des bases est faible dans les horizons
superficiels. Elle ne dépasse pas 3 méq pour 100g. La capacité d'échange
est de 2 à 4 méq pour 100 g. Ces valeurs sont inférieures à 1 méq en pro-
fondeur. Le taux de saturation est élevé : 75)'; en surface et plus de 807~
en profondeur avec une somme de bases totales de 3,5 méq pour 100 g.
Le phosphore : La teneur en P2 05 est de l'ordre de 0,15 100. Le rapport
P2 05 est très bas : 1,2 en moyenne dans les horizons de surface et 0,6 en
profond€ur.
Le fer : Les teneurs en fer total et en fer libre, en valeur absolue, aug-
mentent avec la profondeur. Par contre, le rapport Fer libre/Fer total reste
oonstant sur tout l'ensemble du profil; 50 à 60 l~ du fer total sont libérés.
d - Utilisation de sols tropicaux lessivés
Ces sols sont actuellement cultivés en penicillaire. Du point de vue ohimi-
que, ils ont une po tentiali té de fertilité très basse : la teneur en matiè-
re organique est faible, la capacité d'échange nlest que de 2 à 3 méq pour
100 g de sol, les réserves en Ca++ et Mg++ sont également très faibles.
Pour un rapport N/P2 05 = 2, l'apport d'é·léments azotés sous forme d'engrais
minéraux et organiques est indispensable : ces sols sont rapidement dégradés '
quand ils sont cultivés.
Du point de VUe hydrodynamique, ils ont un pouvoir de rétention d'eau très
faible: la quantité d'eau utile représente 0,9 à 0,7~.
Ceci tient à la texture sableuse de ce type de sols.
En culture irriguée, il est nécessaire de tenir corapte de ces caractéristi-
ques hydrodynamiques pour le choix du système d'irrigation. Une irrigation









I~o PROFIL:. _..~ '--:G:-. J~L.... _
N° Echantillon l:, , 1~~ 1 ?J , 134 .. • •••••• - -< ••_._ •••••
Profondeur cm. o-~S '10-6Q 140-16~ ~()-() ,2.2J.
Refus 2 mm%
C03 Ca ~/o
. --....... -. -~-~ -._-
Humidité % ...... --........
..
. ... ...-_.-....... _...
ANALYSE MECANIQUE
Argile O/~ ~,b IQ.,}. 1 :<'l,~ /2;,2- ._-_ ....._......
Limon fin % 3,0 .3~Q 6J b J.(,G - ...._._.- ..
limon grossier % G,~ 10,S ... a-J '6 1,1 " ..........- "." _ •......•_ .... '-"H'
Sable fin % 4~/~ 33,S'" . 38,<L .26, ~
Sable grossier % 36,G "?> 8 ,-t .:l.3..;r L, €, D
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale % O,t3 0,4
-... " ... ....
....._...... ~ ..__ ...... ........
Carbone %0
.'
5,01- ..2,DS .~_ .._....-.. ~ .......
Azote %0
..... 0,42" 0,25
CIN 11., 1 ~.2..J
.ACIDE PHOSPHORIQUE
1 P2 05 total %0 19~~O+ 1D, 3~ 21 .... ..·1 .... /
FER
Fe2 03 libre % D,Sq. o,gtq I}S/;. .1,.26 . ..
Fe2 03 total % O,'fG .-I,h4 -t,9 6 ... .~,Q. -:j.
Fer librelFer total _.. -.... .- _.
Bases totales ME pour 100 9 de sol
Calcium ..... . .... ._._---
Magnésium
Potassium _. ". - .. - _.- ..
Sodium .. _-, .....
Bases echangeables ME pOLIr 100 9 de sol
Calcium J.) 31 4 :>.t. 5 1:2.. ,50 9,9 S" ...._................
Magnésium 0) 9'- /,0 8 .2.,
"
..f J 8 :, .... .._._".
Potassium 0) G3 0) 42 ... o} b& o., if f- ..,. . ._-,
Sodium oJo ~ 0, Ob OJ /1 0,0'3
:>.)$9. SJ 81 J5,Ji5 It,34
.... _.._-_.- _.-
S _. -.-. ....... ..... _". _..
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Poids spéc. réel 1•..
1
Poids spéc. appar.
- _ ••••••••• p •••
Porosité %
pF 42 . ~:~.- 1J.,3
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lOT' GTO 142
-----_.: __._--_._._-;-_._-----_ --_._--_ __ -._.._-_ _-~.__._--,----..__ .._._.-
TYPE. _._._~_:9..1_·.E~.@,,~~...Q: .. ~. t--J:_E;. v ><-.5 ~\?J~j..~~ !::.._._.
. DE ._.l_~...2_~~.:..~~. 0_~__ .I9..:..~1:L~s__.~_\- ...~_~S:'!.:~ tJ~.~..s .
SOL
N° PROFIL :-... I..G44~ a .a_·_
._ ._0....... ... .•.. . _.._.. .__
1--...,....,..1. . -.__ _ .
---
N° Echantillon .._ .~. __ f.f.1- __ Ln
Profondeur cm...._._.._ C!...=.!:f..C?. rfo~~2~ .. ':< 00'-
Refus 2 mm % 'C : :.... _ ..
C03 Ca % _............. .__ .. ..
· Humid.ité % -=..~ _.._ _....... . , _ "_' : 0 .
j.








Mat.. org. totale % ......"..
Carbone %0 ...:.......... ..
Azote %0 _ .._ _._ .
· C1N -:._ :
Argile % : :_ •.. ~.L1)L 3.,.9.... A,S ..
Limon fin % .· 0.·. ....OIJ ..: __ Q.,..:!...... ..d./?..... . 0_·_·_·..·_
limon gro~sier % :.. 3) 0 .. .. c2,.,A...... . 9.'1..... . :................ . .. _.. 1
Sable fin % .5'6, J f~"IS.. .._H.J,.S..· o...................... .. __ ,.




.P/:1.. s... .......-... .. ,... i
__ 0.,8
5; (; _ -
ACIDE P'HOSPHORIQUE
.J 1P2 05 tot~1%0 ..:··......·..·....·.. I·..c.'?}~.r·1 ~;1 35' ·I ....... :=·~····-I· .......:_...._·......·j . '.' .
FER
Fei 03 libre %
Fe 203 total %
Fer libre/Fer total ...
Bases totales' ME pour 100 g de sol
Calcium __ __ ......-f.,S·o ~_ . 0,,3 0 .. - _._--. i'
Magnésium 3".:1.2. 0 2,,?-o. 0;60 _.... . __ 1
. .~~~~~~u~ :............. ..~.~·~t~. ...C?J ~s:.. ·:.'i~~.. ~:::::~ .-.-:...-:::~ ._ _..... ..: .-.-::.-:.: .-~ ..:~~::~.::~: ..:..:._._._
Bases échange.ables ME pour 100 g de sol
Calcium . .. ,.... .A ,10 . :D,6S, ., ~I.3..~..... __ "..
Magnésium _ :...e,) Cf S o,3.~:: .. °/15
0
,,' __ ..:••:: ~ ~••~: ..
potàssium . .. 0,0 LJ . _.o,(j-l, ()t.~~.... . _ _.._ ..__ .
~~~.~.~.~ .-: :.-:..:.~._._ .~ ~ -~~~ g~O:f6~' .- ~.: : _.. . 0 .. - 0 0 -._--
~ ~ V% J~r 1~~. :t -~~~~=: =~~=-====.=~=
. . . ACIDITE ALCALINITE
1~~ .~~~ ..~....:.~ .~ ...:.·..~.·:~~: ......~.~:..._I ...:;~ ~"k·I ..·~.4~.:,.. I·:·..:~~·f- ..·I·....:· .. ·:.. ',.::...:..~..·I:..·:·..:·..·:.....:.:·... I:~:·~~..~~.·: ..:·::... [:...::~~::~.~:::.:.:::~ I ..::::.·.:·:::::::·~:::·I·
CARACTERISTIQUES PHYSIQUES .
Poids:spéc.· réeJ-, ., '''_0.' __ _._....... . ..
Poids spéc. appar ...._._.._. .. ..
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pF' 4.2 :." - ·.-1;~~Q~~~:.2.:l·· __0"
pF 3.
pF 2,5 ._: : :·~~~F~~~·
Eau utile· "là : o..ttQ ..





"••• ~ .-....... 0.. ••• ••••_~ .
- 46 -
234./- .LJLS. SOLS HYDROMORPHES.
Les sols nydromorphes ont une évolution dominée par l'effet d'un excès
d'eau (AUBERT G. 1965), en raison d'un engorgement temporaire ou permanent du profil
(C.P.C.S. _ 1967). Les sols nydromorphes du secteur appartiennent à la sous-classe des
sols hydromorphes peu humifères ou minéraux avec une teneur en matière organique
inférieure à 4,5 ~..., '.
Us couvrent une grande partie de la zone cartographiée (33, 5 ~ .. _ L'in-
tensi té de l' hydromorphie dépend de la durée d'engorgement par l'eau et de la nature
du matériau originel. Dans le secteur consideré, l'engorgement est de longue durée.
Nous distinguerons les sols hydromorphes à gley et les sols hydromorphes à pseudogley.
al - Localisation.
Ils sont fortement représentés dans la partie sud du secteur et s'étendent
jusqu'au nord, dans la plaine du Logone-Gana. Au sud, ils sont compris entre les
vertisols hydromorphes à l'est et les sols de bourrelets de berge à l'ouest. Ils sont
développés sur des surfaces légèrement plus basses que les vertisols et les sols des
bourrelets de berge du Logone. L'engorgement peut durer jusqu'à 6-7 mois de l'année.
Ils portent une végétation exclusivement herbacée composée d'espèces
hygrophiles, à base d'Echinochloa stsgnina, couché en un tapis épais d'orientation
preférentielle (sens de l'écoulement des eaux). Sur ce tapis, se dressent çà et là,
quelques souches de Vétiveria nigritana. Les fentes de retrait sont assez développées
et donnent l'aspect de "polygonation" à la surface. Les buttes sont peu marquées et
les effondrements à peine perceptibles. Au moment de la prospection, la plaine est
densément pâturée et la surface du sol est degagée, ce qui a accéléré sa dessication.
b/ - CaractèI'es morphologiques..
. . *
Plusieurs observations ont été faites. Les profils sont fortement marqués
par les teintes gris-verdâtre ou gris-bleuté, dues à la réduction du fer. Sa.r le fond
gris-verdâtre fondamental, on observe des taches rouilles souvent peu contrastées. Elles
peuvent ~tre vives en surface (manchons) ou en profondeur au contact aVec le matériau
originel argil~sableux ou sablo-argilet1x. La carbonat:i.on est surtout développé en
profondeur avec, parfois, tendance au carapacement. Les faces obliques de glissement
sont également bien marquées dans la masse argileuse, fra1che,à humide souvent
maléable.
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Au niveau inférieur de la classification, on peut distinguer deux séries :
- La série des dépressions inondées
- La série des sols des mares semi-permamentes
- Série des sols hydromorphes minéraux à gley des dépressions inondées.
Dans les horizons de surface, la réoxydation s'est mise en place sous fonne de pseudo-
gley (manchons racinaires). Les buttes et les effondrements sont peu développés.
Les fentes de retrait sont bien marquées. La structure est prismatique large à sous
structure polyédrique dès la surface.
PROFIL ALG. 37 (15.02.78)
localisation.
A 3 km environ au sud-est du village Douvoul dans une plaine dégagée.
Surface
Microrelief de "gilgai"avec larges fentes de retrait, les effondrements
sont de moindre ampleur, les buttes sont basses et très .espacées à aspect mamelonné.
Nombreuses empreintes de sabots des boeufs.
Végétation
Un tapis de gram~nees (Echinochloa stagnina). Les herbes sont couchées,
orientées d'une façon générale vers le sud (écoulement des eaux).
Profil.
o - 20 cm.
20 - 90 cm.
Gris-brtm (10YR5/2 à 10YR5/3) très tacheté, taches brun-jaunâtres
(10YR5/6) liées aux racines graminéennes. Texture argileuse, structure
prismatique grossière (gros blocs de 10 à 20 cm de large). Agrégats très
cohérents peu poreux. Horizon très compact. La porosité est liée aux
fentes de retrait de 3 à 5 cm. Les racines sont fines à moyennes. Activité
biologique assez réduite, peu remarquée.
Passage progressif peu distinct.
Frais à très frais, gris-sombre (5Y4/1 du code Mur..sell) avec
quelques taches rouilles. Texture argileuse avec des revt1tements sableux
verticaux. La structure est massive plastique. Horizon très peu poreux, non
effervescent à enrecinement très peu dense. Activité biologique remarqua-




APPRECIATIONS SUR LE MEMOIRE DE STAGE
ALLADOUMGUE Nadingar
Bon rapport, sans originalité, ma1S solide et bien condensé. On peut
regretter cependant que les descriptions de sols ne soient pas mieux structurees
et n'aient pas fait appel plus strictement aux glossaires de pédologie.
Il en résulte que les interprétations ne portent que sur les résultats
analytiques, alors que les liaisons morphologie/données de laboratoire auraient
permis d'aller beaucoup plus loin dans ce domaine.
Par ailleurs, le texte est clair, bien présenté, bien écrit, assez
bien illustré. Connaissant les difficultés de l'intéressé à manier le français,
je pense qu'il faut voir là une aide importante de son directeur scientifique.
R. MAIGNIEN.
Bondy, le 19 Février ]979.




o - 20 CID.o
20 - 60 cm.
60 - 150 cm.
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Très frais, brun-jaune (10YRS/4 à 10YRS/S) tacheté; argileux,
à. structure massive très cohérente avec rev~temeni13sableux (des sables
fins lavés beiges), Les nodules calcaires apparaissent très nombreux .,~
et très gro~ (tendance au carapacement). Effervescence généralisée.
PROFIL A1G 60. (1.03.78)
Dans la grande plaine d'inondation du Logone en face du village
l'lBIltala.
t:;rrain plat avec microrelief de gilgai (fentes, effondrements
buttes) peu marqué.
Echinochloa stagnina couchée et buttes de Votiveria nigritana
éparses.
Gris-foncé, tacheté de rouille, les taches sont liées aux raci-
nes (manchons). Texture argileuse, structure polyédrique subanguleuse,
cohérente. Porosité du type biologique tubulalre peu développée, effer-
vescence peu vive localisée. Nodules calcaires peu abondan~-s. Concre-
tions ferromanganésifèrEBpeu nombreuses. Enracinement dense du type
graminéen. !cUvité biologique réduite.
Passage progressif.
Sec, gris-foncé, très peu tacheté, texture argile"use, structure
primmatique grossière (fentes de retrait) à sous structure polyédrique
anguleuse très cohér~nte. Porosité phYsiquè liée aux fentes de retrait.
Effervescence localisée liée aux nodules calcaires. Quelques concrétions
ferromnnganésifère&. Activité biologique nulle.
Passage très progressif.
Frais, gris-foncé, t2cheté. Les caches sont liées aux revête-
ments sableux. Texture argileuse, structure massive très cohérente,
rev~tements sableux importants. Faces de glissement et faces luisantes.
Enmcinement très réduit. Nombreux nodules calcaires.




o - 30 cm.
30 - SO cm.
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Frais, brun, (1 OYR5/3) avec des taches de couleurs (1 OYR5/6).
'rexture argileuse à structure massive très cohérente. Porosité
réduite. Nombreux nodules calcaires. Pas de revêtements ni faces de
glissement. Les nodules sont très Gros (2 à 5 cm. de diamètre).
PROFIL !tG 65. (01.02.78)
A la latj tude de r1anta.1a sur le 1&yrrmALG (voir carte de
localisation des profils).
Surface plane, dégagée, fentes de retrait et effondrements peu accusés,
une pellicule ocre rouille recouvre la surface.
Constituée d'un ta~is dlEchinochloa stagnina et de souches
de Vétiveria nigri tana.
Sec, brun-jaUl1~tre (10YR5/6) très tacheté de couleur jaune
rouille (1 OYR6/S). Les taGt18s sont lices aux racines et à la matrice.
'rexture argileuse, structure polyéd.ri'~ue grossière à très grossière
(blocs de 10 cm de larére) à élérrtents structuraux très cohérents.
Porosité très développée du type biologique tubulaire et physique.
Enracinement dense à racines fines et moyennes.
L'intensité taches rouilles augmente vers les 20 et 30 cm
de profondeur. On observe des enc3issements organi'lues par endroit.
Passage est progressif mais bien distinct par
la couleur du fond.
'rrès frais à humide bnm-r,ris sombre (10YR4/2) avec des
taches rouilles diffuses dans la rlatrice. Texture argileuse, struc-
ture polyédrique anguleuse peu cohérente, maléable, plastique. Pas
d'éléments carbonatés ni ferromanganésifères. Enmcinement peu
développé à racines fines.
Passage progressif régulier.
80 - 120 cm.
120 - 180 cm.
Pro{il.
o - 20 cm.
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H~ideJ sombre (10YR4/1). Texture arg~leuse, structure massive
fondue très plastique. F,'3,ces de gHSSGInent. Fas d'éléments carbonatés
ni ferromanganésifères.
Passage régu1i'èr.
Horizon humide nettement plus cl::dr que le précédent (104 4/2
à 4/3) tacheté de rouille. Texture arg1_1o-sableuse à structure massive
très cohérente. Quelques nodulss calcaires à la base de l'horizon.
Faces de glissement.
- Série des sols hydroffiOJ.-:-hes T;Ùnérau.x à cley des mares semi-
permanentes. Cette série ,iiîfère de la précédente pnr l'intensité de
l'évolution le l' hydrornorphie liée à un en(;'orgem.ent plus prolongé. li
n'y a pas de fentes de ret~it, pas d'effondr~Jent ni buttes à la
surf::.ce. La structure est prisma.tique peu nette à tendance massive
(fondue). Les faces de glissement s'obGervey,t dès la surf3.ce. La
matière organique est moins miuér.?li,sée que pour la série présédente
(avec C/N de l'ordre de 10-12 8n surr<,ce). Ces sols occupent les empla-
cements des m'1res semi-pemanentes.
PROFIL BLE 30. (02.03.78)
Près de Oulamanga. Plaine plate 8MS microrelief apparent.
herbacée à dominance d rI;chinochloa stagnina couché. Quelques
cacia mimosoides.
Surface peu fendillée (fentes do dLmensions réduites).
Frais tacheté, à tacLes liéos nux r:J.cines et sur la matrice
donnant une couleur brune (1 OYR4!3). l'ex'l;ure argileuse. Structure
polyédrique anguleuse à éléments p0reD~. Quelques concrétions ferro-
manganésifères. Nombreuses racines f:Lues. Pas d'éléments carbonatés.
Encaissement organique, (débris orga;:liClUGs).
Passage distinct p".r la structure.
20 - 100 cm.
100 - 150 cm.
150 - 170 cm.
Végétati,.o.~
l2:Q.f.il..
o - 6 cm.
6 - 100 cm.
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Humide, plastique de couleur (1 OYR4/2), peu tacheté à
taches rouilles ,iiffuses. 'fexture argileuse, structure massive (effet
de l'humidité). Horizon très poreux avec nombreux pores tubulaires
fins et moyens. Activité biologique intense. Rev~tements organiques
verticaux. Pas d'éléments crabonatés ni ferromanganésifères. Racines
dans la partie supérieure de l' horizon.
Passage progressif, distinct.
Cet horizon différe du précédent par la couleur (5Y4/1),
nombreuses faces de glissement. Horizon peu poreux, pas de racines.
Humide, plus induré que le précédm'it. Effervescence locali-
sée aux nodules calcaires. Horizon très poreux à structure d'ensemble
massive très cohérente, argilo-sableuse.
fRùFIL BLE 31. (02.03.78)
Oulamanga - Plaine.
peu fendillée.
Echinochloa stagllina et quelques Vétiveria niGritana.
Horizon superficiel organique de couleur (10YR5/3) à taches
sous fonne des manchons. Texture argilo-limoneuse, structure polyé-
drique moyenne à fine, horizon peu poreux. Encaissement organique
important. Nombreuses racines fines et moyenaes encaissement.
Passage iistinct et r8gulier.
Horizon très tacheté à. la partie supér:Leuro, l'intensité
des taches diminue en profondeur. La. texture est argileuse, la
structure est prisrr1l3.tique large peu cohérente (plastique). Quelques
rares concrétions, petites, rondes. Paees de glissement, débris
orglUliquGs. Enracinement peu dense. Pas d'éléments carbonatés.
100 - 180 cm.
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Horizon humide de couleur (10Y'l4/1) avec belles faces de glisse-
ment, structure massive. Porosité peu développée. Pas d'éléments carbonatés
ni plombs de chasse.
Le rapport
dominants sont Ca2+
cl - Caractéris1;j..ques apJÙYtiQ!!.es.
Granulomét ti,2.
La teneur en argile est assez élévée et représffi1te 60 à 80 %. Ces
pourcentages sont surtout élévés dans les horizons B. mnis nous ne pouvons
pas encore dire s'il s'agit d'une accumulation ou d'une néosynthèse, (nous
n'avons pas vu des rev~tements argileux). Les fractions grossières sont
généralement faibles avec, en moyenne 4,5 %. Dans bien des cas, cette
valeur descend jusqu'à 0,5 %.
~.
Le pH est faiblement acide en surfqce mais atteint facilement 8,5
à 9,0 en profondeur. Rappelons Clue la carbonatation augmente en profondeur.
La matière organique.
Avec une teneur de 1,4 %en moyenne, ces sols argileux sont pau-
vres en matière organique. Ces valeurs tombent à 0,5 ~o dans les horizons
profonds. Les sols de la série des mares semi-permanentes ont des teneurs
légèrement élévées avec 2,5 %en moyenne; elles atteignent D.7 %en pro-
fondeur.
Les teneurs en azote sont comprises entre 0,7 et 1, 2 r~ et baissent
également en profondeur. Avec un pH de l'ordre de 5,0 dans les horizons
superficiels, pour un C/N inférieur à 13, ces sols sont qualifiés de médio-
cres (Dabin).
Le complexe absorbGllt :
Le taux de saturation est compris entre 55 et 75 %ci:ms les hori-
zons de surface et 80 à 90 %dans les horizons B. La capacité dl échange
semble plus homogène sur tous les profils avec des vaJ.eurs comprises entre
27 et 30 méq pour 100 g de sol.
x+- est de 0,2 à 0,3. Les cations
. .aa2+ + Mg2-:-




Les teneurs sont relativement plus élévées pour les sols des mares
semi-pennanentes. Elles atteignent 0,7 à 1,0 %tand:i_s que les sols des dépres-
sions inondées n'en contiennent 'lue 0, 2 à 0, 3 ~. Le rapport N/P2Û5 est en
général supérieur ou égal à 2. Il baisse en profondeur mais ne descend pas
en dessous de 1.
Le fer total représente 4,0 à 7,0 %de terre fine: seulement 35 à
50 %de celui-ci se trouve sous la fonne libre.
d/- Utilisation des ~ols hydromorphes à gley.
Ces sols ne sont pas cultivés dans le secteur. Ils portent une
prairie naturelle intensément pâturée par le bétail Foulata. Ils occupent
une position basse où se concentrent les eaUX d'inondation. Le drainage
naturel est très réduit compte tenu de la topographie et de l'imperméabilité
des horizons. La mise en valeur de ces sols nécessite 10 drainage artificiel
dans le cadre d'un aménagement important avec une ma1trise d'eau.
Dans ce cas, ce sont des sols à riz par excellence ; le pH des
horizons supérieurs étant légèrement acide. En outre, en culture irriguée
pendant la saison sèche ou en culture de décrue, cas sols peuvent recevoir
le sorgho, le coton, divers légumes, plantes fourragères (Pennisetum purpu-
reum) et bien d'autres cultures. Un certain nombre de précautions doivent
tltre cependant prises.
Les sols sont compacts, ils ont un pouvoir de gonflement et de
rétraction élévé : l'évaporation et l'évapotranspiration prennent des valeurs
très élévées pendant la saison sèche. Aussi, pour éviter les risques d'engo1'o"
gement d'une part de flétrissement des plantes pendant les saisons sèches
d'autre part, une irrigation fractionnée et fréquente est préférée à une
irrigative massive et espacée.
Avec de petits moyens, peu collteux, la culture de décrue de béribéri







TYPE __.~.qJ::.._J:t:(t~ () "':t:Q..~P_Y. f;__~ ~~s-'Y ... _....
DE _..__._-S._4.5.~_~ . oh~~. __ .._:?~ ~-t?-!:-~ _s.. S L_'?Ct ?>_: .. __
SOL




3~1 3'l-:l 3'13 -37"1- 1 39'S' 3~6 1 3'7~' ._..... __.__.__





Argile % Sb,<- 51: 12- 53,~ S8J2 60,g ~S,~ 3',0 -.~......~._._.~...
Limon fin % Sl1 ..>,Q 9, b .. Lt, 6 1~,2 10,1 'h fJ ----._._._. --
Umon grossier % b}'J 1-j 1 _~I-0 61 4- 5/5 fO,o 0,5 ~.... ~._........... _..
Sable fin % <0,5" ~O)1- 1~L1-. 19/1- 11-,4 :'(.1,1 2~,'=:.
Sable grossier % 'f·,4 1-,1 b)~ '1-, b h,O '~I '}- 2:L,2.
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale % 0,6 0,4 O/~ _.. ..... _... _..... .....-.........._...... _..__ ....._......_•.....
Carbone %0 , l b1 ..~,S:6 .2., bot ..._-_................
Azote %0
........_...- •••• < -
O/2J 4- 0,3& O,~3
C/N 101 8 '},1 '1,9 ......
.AClDE PHOSPHORIQUE
1 P20s total %0. ·········1.· 01131 ()113 [.0113.1 ··1
FER
·1······· ·····1
Fe 2 03 libre % 1, 5"3 'l,5S 1} 49 .1,51 1,!i0 '1 J 41- 1,0 +- ..








-;'1-,b1 oto,o1 ~.S- 19/~~ 19,41 1',,2,0 ~OJ10
Magnésium 8,TO l&JO'+ 1/1~ ~/91 101.2.9 g,lJi G,bO
Potassium 0)51- 0,05 0111 0,11 o,f>1 O,b 0,40
Sodium .O,<} O/fl 1,3t 0 1'34 0/53 O,4S" 1/~3 .. - "._---
5 ,l'fJ15" .2.':f,lfl- 30191 2-'3)31 .?J1 ,0 Lt ..<'1;2.1- <'9,0.3 - .
T 1.1,'+ -<'8,1 .2. <;)1 !l.&,4 -ZCJ,.9 '<6, 8 .:LO,1- ............ .......






Poids spéc. appar ..
Porosité %
pF 42.{i 1.1. 4.~," 4~ oS
pF 3 ..._._ ..._...
pF 2,5 ... ~+14 iOI~ ·a:L~··.
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N° Echantillon f, u-i 6 O.', {,O3 f:r,)4·.- .......... . _........._.......__.-






..... " .... 1 ... ._.•...... ...
ANALYSE MECANIQUE
Argile % 4-6.1 j9Lf ....... ::.7"('1 - 4- /,0.... f
'it.- ~ ... 1
_.....__.._._-_...
Limon fin % ""te.. .1-1i'L f:1........ 1 ... , ...... -_._.__.-
limon grossier% .. fi .... ~Q- b '1 'l !;,'" ••_ ••••••• : 1.- ....... . ..- ......._._. _._._...-
Sable fin %
.t'ft! z,o,! ~t.~ 2.9) 1... ' .
Sable grossier % hA.. ... t r· fi-,'f 9,~
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale % Al, qlr {)~r.,.
1i'~· ....... .. ....... .... , _..__..."- ........,...Carbone %0
. l. i- 4:;·" ::, -If
1
..~-~_......_... ""
Azote %0 _......_........ 0J.~ q l~ o 'y", . ... _.
CIN ..... ·-11#,. ''t 9." S t . . .... .
ACIDE




Fe2 03 libre %












S/T =, V %
pH eau ..
pH KCl
Bases totales ME pour 100 g de sol






Poids spéc. appar ... ......
Porosité % .
pF 42:~~ tJ"t:!t.-.
pF 3 - . . -.......... . '1
pF 2,5 ..... ~~!s .. 22;1- 1
i ~~s~a~~:i: s;~uctÜraie Is ~?+~~.. !/·lf}J 1







lOT GTO 142 . \
1
N° PROFIL :.f, L.~ .... '39.____ __ .TYPE . ;;.!?-_~ 4-:~t1') o..J!_~ 0. R...PJi€_ g.....G- Ls:y.
DE
SOL ~'=~'.~~=~~~~~;i:.. ~_~·(e;~._=m-.~ -;:~-'.~~.~p.4!~~q. ~
N° Echantillon '301- ~O.t ~o~ ~oLj ....... ., ..........._.._._.~-
Profondeur cm.
. ",...
Q-:-.f.. 15-'f0 70-100 110-130
Refus 2 mm% ,.............





Argile % '10,13 "1-",0 "î, g ~hf .
Limon fin ~·h L~.1 .4.; ,1 J.~J1- 1-,1 ...
Limon grossier % '3.H ~,1 /.{,:l./ f-,J{
- ........
Sable fin 0' H.b 4,1. 1.0,) ~g, g/0
Sable grossier % D,t. 0.1- A, g " ,-<-
M.ATIERE ORGANIQUE









(/N ... 1-0. L ",l:>
1 P2 05 total %0
ACIDE PHOSPHORIQUE
1 0 14~ 1 0 ,v~ I···m ·1···1 1····
FER
Fe2 03 libre % ~~r.o IL. (LO .f..f~ (J,S'1
Fe2 03 total % ft,,~ 'f ç.le ~ )·.L~~ .~.li.f
Fer libre/Fer total ... "._ ... .. .'
Bases totales ME pour 100 9 de 501
Calcium .......... _.- ......_._--_. Il,oo ·t'i, '0 ...U,'o .tI.,90 - _._--_ ..
Magnésium A ~ ,ho t~,l,o Ut ,to 19,1.P
Potassium ','0 Jcd,o ~Si) 3•.2.0 .._.. ......
Sodium ...._........ ô/l'° -1.:+-f .. .1"eo ~,~.
Bases echangeables ME pour 100 9 de sol
Calcium ~IH I{,,'S' loi gr; A,.qt 't(,.,'ft . _...
Magnésium ,,39 t,g3 g,11 ,. ~l- S:~1
-"'
Potassium 0, )b o.~~
Sodium o,~, -1.. ,1 ("
..,tf_,of 2.~/Sg





T 11-.1 lhj P.q,O 1lt ~
'h,b 'Jb( b ..........Sil =c V %
pH eau
pH KCl ...




CARACTE RISTIQUES PHYSIQU ES




pF 42 J.? .13 ~ 10. ~
pF 3
1pF 2,5 3t,~ 41-l,.t,1















TYPE _...~.~?-J·:._Jij ..I>. R. ~ ~_'?P-.:.~_'-i._.~_~_.~ L§: Y'... 0_'__ N° PROFIL :_ft>_.h~._. __~ __1_. .
DE .__~-4Li_~ al~s__ o~'~_or~ o~_ "'-'- .:. p .~~t\_~~ __ .
SOL .~ __E__.~oI_~~ o_._._ ... "__ "00'•• 0 __ ••.•••• 0 0 • __ ••• _
N° Echantillon ... 311.. ~1 <. ?,1.~ ?>.i Lt .~$5 --_.__._...~....-
Profondeur cm. ,-., ..... P-JI? -15"~ 2.0 30-60 30-1/0 1<0-160



















Fe 2 03 libre % Al b L.t kf1~
1
ttlO~ ,l,}fl1 4,&'3
Fe 2 03 total ,\', 5L10 %IO~ "h~S' . b! g~ Çl":f-CI
Fer libre/Fer total - - .
..........
MATIERE ORGANIQUE
illiat. org. totale % . J.t.Ç" ~vD QI~
1
..................... .....-. ..- .. ... ~_ ....... _.._...................




Azote %0 .._... ~,W o.9>Ji oS/.t





Bases totales ME pour 100 9 de sol
t-:..c~aICium'----._.----!-_-,--.__-1 _n ---'--1MagnésiumPotassiumSodium
Bases échange."'lbles ME pour 100 9 de sol
-ë'-.al""ciu-m-----.- {, .t.tr{ 1. b ç q. ~1 44,g~ A~, 53















pF 3 ._ .._._.__ .
pF 2,5 __ .. h-1.,-r
Eau utile % -U-Id.
Instabilité structurale Is_ .



















1 mET ~oJ _h--icl. rO m 0 "'1>1-<e 0: 'tr -t ey~i 1_-~~=-ç~~~~fl1"'-r"'- ~ _
Ne Echantillon .. /06i ((> 5")., <:, 5" & f;o 0 1.t .1---1---1--- ..--.-.------








Sable grossier % ...
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale % .,.
Carbone %0








O,Jt(;J 0 .li b
1,1. ". f
.rPl 05 total %0.
ACIDE PHOSPHORIQUE
.·I-·~' ~!g10 ,t3" l'~''~~'~I-'-- ... _.1
FER
·I--m.. , ,
Fe 2 03 libre %
Fe 2 03 total %
Fer libre/Fer total
'~1.13.1 .t.?O~.o~ . J.~J.,i
..", ·t~ , s:.~,g .. ,'i:l.4,~. ..~·:fl
1 . -- _-.... -"-,,._- --' ..,












S/T ~, V %
J/.!,?;,' "e.,f".1(.f:.o -tg,o~
1.1)~ b.'10. cLlf ',~b
(J,'H 0, % D,Lt~ .O,3t
o,'H) 0 l 'tt l. ~g -L. U.
..~~J~ Vi.. p;' ..}O,1~ ..!?!11 . ... . _
1-.'l,~ ~ O•.t t ~,C3 ~o.<3








Poids spéc.appar .... .. -_._--_ ...._.......
Porosité ~b
.. "'~''''''-
'-"2{]. .....pF 42 l,,~









B. LES SOLS HYDRONORPHES A PSEUDOGLEY
-- -
Ils couvrent l'ensemble de la "cuvette du Logoüe-Gana", les bourrelets
de berge du Logone et des axes de drainage intérieurs. Ce sont des sols dont l'évolu-
tion est dominée par le processus de la réoxydation du fer, manifestée par des taches
rouilles qui a:ffectent le plus souvent tout le profil ou tout a.u moins les 3/4 de
celui-ci. Le lessivage y est bien mlirqué par la présence d'un horizon éluvial blanchi
causé par la destruction des miné~aux argileux et leur entrainement vers les horizons
sousjacents.
Au niveau de la famille, en distingue:
1) - Les sols hydromorphes à pseudogley sur matériau argilo-limoneux
(sols des bourrelets de berge du Logone).
2) - Les sols hydromorphes à pseudogley sur matériau polyphasé
argileux et/ou sableux.
3) - Les sols bydromorphes à pseudogley sur matériau argilo-sableux
(sols des bourrelets de berge des axes de drainage intéricul~).
1)- L~ sols hydromorphes à pseudogley sur__!1lqj;_Ei~'l!,jU'I?j.lo-limoneux
oJl. .wlQ;-limoll-~ux. (Sols des bourrelets de berge du Logone).
13./- ]Jocalisatic:q. Ils sont fo·nnés sur les alluvions argUo-limoneuses ou sablo-limo-
neuses récentes à actuelles. Elles constituent les bourrelets de berge du Logone sur
lesquels réapparait la végétation arborée très claire dont le Borrassus flabellifer est
l'espèce dominante. La végétation herbacée dense est à base d' Andropogon. Plusieurs
parcelles autour des villages sont occupées par les cultures du riz et du sorgho roUge.
Ces sols sont surtout concentrés le long du Logone.
b/- .9~&,.riictèreJt_mQ;rphologigues.Les profils présentent en général la morphologie suivante
(profils ALG 36, RLB 35, LOG 3).
Sur presque tout le profil, le pseudogley est dominant par les taches
rouilles et les concrétions ferromanganésifères. La mise en place du pseudogley est à
lier à la topographie légèrement élevée par rapport à la plaine intérieure et au retrait
des eaux d'inondation. La structure est fragmentaire polyédrique subangulaire à tendance
grumeleuse en surface et devient massive en profondeur. La porosité est bien développée
sous f011l1e de pores tubulaires.
Dans cel~ains cas, ces sols semblent évoluer V8rs les sols halomorphes avec
un horizon éluvial blanc cendreux astructuré ou avec agrégats très légers, (densité
apparente très faible) très peu cohérente quand l 'horizon est structuré. Au dessous da
l 'horizon éluvial, en trouve l 'horizon compact (béton) à structure massive. Les éléments
carbonatés sont presque absnets, tout au moins dans les horizons lessivés de surf~ce.
Locali§ation
Profil.
o - 15 cm.
15 - 65 cm.
65 - 77 cm.
77 - 160 cm.
160 - 180 cm~
- 60 -
PROFIL LOG 3. (Février 1978)
Village de Logone-Gana au bord du Logone dans un champ de riz.
Surface unie, labourée, recouverte d'une pellicule ocre-rouille.
Sec, labouré, brun jaune avec de très nombreuses taches jeunes,
liées aux racines (taches parfois rouges vives). Texture argileuse à
45 %environ, structure fragmentaire du type cubique applati (pavimen-
teux) grossier à sous structure polyédrique moyenne à grossière bien
nette en surface et devient grumulouse en profondeur.
Porosité du type biologique bien développée. Horizon assez poreux,
friable à nombreuses racines fincs è-t moyennes.
Sec, au-dessus devenant frais à la base, brun foncé avec une
légère marmorisation d'oxyde de fer augmentant avec la profondeur.
Texture argilo-limoneuse devenant plus sableuse à la base, structure
polyédrique moyenne à fine bien nette. Rev~tements et remplissages
sableux par endroits. Quelques nodules calcaires et concrétions ferro-
manganésifères.
Passage régulier bien net.
Sable clair, humide, particulaire. Taches et concrétions
ferromanganésifères.
Passage brutal.
Humide de teinte grise à gris verdAtre, texture argile-
sableuse à sable-argileuse, struCt1.'U'B massive. Horizon peu poreux.
Taches rouilles et concrétions ferromanganésifères.
Passage net.
Niveau sableux très clair, sables à micas. Le niveau du




o - 40 cm.
40 - 65 cm.
65 - 86 cm.
86 - 140 cm.
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:tROFIL BLE 35. (2.03·78)
Au bord du Logone entre Holom et Mantal à 1 km de Holom.
A microrelief de dépression peu marquée, culture du riz.
Sec, brun jaune clair (10YR.6/4) à taches rouilles contrastées
avec le fond, texture limoneuse, structure d'ensemble massive, à débri ts
polyédriquES arlt,'YlÙeux ; horizon très poreux à pores tubulaires et à galeries.
Agrégats très légers, poreux. Enracinement dense du type graminéen. Pas
dl éléments carbonatés. A la base de cet horizon, une légère couche limoneuse
de 2 cm dl épaïseur. Horizon meuble très friable.
Passage très net dO. à cette couche.
Sec, très tacheté de couleur rouge-jaunâtre (5YR5/S) sur une
matrice gris-brune (10YR5/2). Texture argilo-limoneuse, structurepplyédrique
subanguleuse fine et moyenne associée à dl éléments grenus et surtout pris-
matiques. Horizon très poreux avec de tDès IlOIlIbreux pores, agré(tats légers.
Activités biolo;r:ique moyenne,
Passage progressif et distinct par la couleur.
Cet horizon diffère du précédent par l'intensité des taches
rouilles. La texture et la structure sont identiques à celles de l'hor:i.zon
précédent. Enracinement peu dense.
Passage distinct et progressif.
Brun-rouge (5YR4/2) d'de aux taches, de texture argilo-limoneuse et
de structure prismatiClue grossière à très grossière, à. sous structure gronue,
peu de racines. Horizon poreux à agrégats très légers peu cohérents. Concré-
tions ferromanganésifères.
Passage progressif.
140 - 180 cm. La couleur devient plus clair avec un certain poudrage blancMtre.




o - 5 cm.
5 - 50 cm.
50 - et plus.
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PROFIL ALG 36. (mars 1978)
Village Doufoul.
!cacia albida, Borassus, Ficus et Andropogon.
Sec, gris brun (10YR5/2) très tacheté à taches jaune-rouilles
liées aux racines. Texture limoneuse, structure polyédrique fine à
tendance grumeleuse, peu cohérente, horizon très poreux, non efferves-
cent.
Passage progressif.
Brun-jaune (10YRS/4) à taches rouilles diffuses liées à la
matrice. Texture argilo-limoneuse avec rev~tement sableux à sables
beiges clairs. Structure ::,.rumeleuse moyenne, cohérente.
Horizon poreux, non effervescent. Racines.
Passage irrégulier.
Frais, brun-jaun~tre (10YR5/4), argilo-limoneux avec rev~ta­
ment sableux. La stracture est massive peu nette, à tendance prismati-
que. Agréga.ts poreux. ·rres forte ségr6ge,tion de fer et de manganèse
sous forme de concrétions. Fas d'éléments carbonatés.
c/- Caractères analyt~gues.
Q.m!!ulométrie.
Le pourcentage de limon est très élévé surtout dans les
horizons subsuperficiels où il peut atteindre 30 %. La teneur en
argile augmente avec la profondeur et diminue au niveau de 1 'horizon
EC.
~.
Le pH est acide, très acide en surface avec des valeurs
voisines de 4,5 à 5,0. Cette valeur augmente en profondeur, le pH est
alcalin (8,0 - 8,5).
La matière or&:anigue.
Le taux de matière orgenique est d'environ 3,7 %dans les
horizons supérieurs avec un rapport C/N de l'ordre de 12. La teneur
en azote est comprise entre 1,0 et 2,0 rai.
- 63 -
~omplexe absorbant.
La somme des bases sur tout le profil ne dépasse pas 10 méq pour
100 g de sol. Dans les horizons de surface, elle n'est que 7 à 8 méq pour
100 g en moyenne avec un taux de saturation de l'ordre de 40 %.
Ces sols sont cependant riches en bases totales; le magnésium en constitue
plus de 50 %avec des teneurs de l'ordre de 20 à 30 méq pour 100 g de sol.
La réserve minérale est élévée.
Ca2+ Mg2+
Le rapport -Mg2+ est inférieur à. 1 et IC'" est de l'ordre
de 3 : Ces éléments se trouvent en bon équilibre cationique.
Le phosphore. Le tau:;::: da phool:>!'lora rél.ativa":1e:1.t élevé es·:; co:.!pris entra
1.,0 à. 1,..5 %.
Le fer. La teneur en fer total atteint la valeur de 8 %dans les horizons
subsuperficiels. La moitié de ce fer total est sous forme libre. Ces sols
sont assez équilibrés en éléments fertilisants sauf en azote.
d/- Utilisation des sols des bourrelets de Jl~J;'ge du_Lo,gg,ne.
Ces sols sont actuellement très utilisés pour les cultures tradi-
tionnelles du riz et du sorgho rouge. Les propriétés chimiques sont rélati-
vement satisfaisantes avec un taux d'azote compris entre 1 et 2 %, le
rapport C/N est de l'ordre de 12. Le complexe absorbant est très chargé en
Ca2+ et en Mg2+ mais se situe dans la l:i.mite d'un bon rapport cationique.
Le pH, de l'ordre de 5,0 en surface permet encore une gamme de culture.
Les fractions granulométriques dominantes sont: l'argile, le
limon et le sable.fin. En l'absence corrélative des fractions grossières,
les assemblages compacts peuvent ~tre fréquents. On peut cra:t.ndre une
impennéabilité en profondeur causée par W1e forte alcalisation qui détruit
la stabilité structurale.
Ces sols sont donc chimiquement riches mais leurs potentialités
de fertilité sont limitées pour les propriétés physiques. Une attention
particulière doit ~tre portée sur l'amélioration de la structure par des
amendements adéquats, (organiques par exemple). En culture irriguée, une
irrigation par aspersion avec des doses faibles et reparties serait souhai-
table. Il faut remarquer que ces sols bénéficient de l'avantage de la proxi-





TYPE _ _,.~..,-,-- -~~,.~ ~··~--P.-_·~·_·"~·_--tn-~~ql~_~A~.t--, 1. ~..O .PR:O.. FI.L.,.."..: ,'-.Q,5. '.'.','".3.·.. •'' .. --'-..--.~.~.-.-··-:..·.-~..·:I,DE __-A ~L_~c..t~.L;"Q,,~- __ -,hL_WHL~~-:,~(d"i.-'-~f-












_. -.' ------.. . _ , . Î
,
!
N° Echantillon 3'1.. 3-2:33' 3* -..- __ 1 --.~ _. j'
Profondeur cm.. _.. ..., Q:.S .2Ji..40 60-OWO 4qo-1.6fj.. _..
Refus 2 mm % _ ..
C03 Ca % ,
Humidité % _. __ .
....... ._ ,.. , .
ANALYSE MËCANIQUE
Argile % ..... .. ..,JO,f(il...q.L~ .. .. f1,.2J ,.1,.811-
Limon fin % ,. .J.8..,A ~_KL9...fL'!~. '1. ,0
Limon grossier % ,..... JIll. , B.,.;. ....1Lé....,3,.6.
S
sabb1le fin .% A! '1 .~/~ .. ~gl,~ ..-~~ '~.






1 P2 05 total %0 ·.........·.......1··...·,·,',·\· I.._..:..;..·--.,..... I·~ ....--·.. ·· .... I··
FER
Fe2 03 libre % _.. _.. AL~.f... J, ~.f)' ..Q.lfjS..J):,9g
Fe2 03 total % . _!ù~.1:..1:Ad·~. ·_~_L~9._.A..L~L~
L...:...:Fe:..:....r ..:..:.;lib=r.=...e/..:...:Fe:..:.r...::;to::..;:ta=I-;-·_.:.-=------!. ...:.;;.,;.::.;.. . .=......=..--:::::..!=-.,=..".:;::..-.=-..-=.. ~.:...:::.;:.::..:...::::..!~.:;;.=~;;:::.....-::..L..~~ l
8ases totales ME pour 100 g de sol











Poids spéc. àppar ....
Porosité %
pF 4 2 . 1,tJ1.a~.f .
pF 3
pF 2,5 -3I,"$ -J~,~
Eau utile % .~J)_,.b.11J4
Instabilité structurale Is
Perméabilité Kcm/h





TYPE o.~oL. Jt~~Lr:o n--LOln rh~ ..o-0.--E-J~v..Ç>Lo11~Y





N° Echantillon 1 35"-i.. .3S-Z 355 354 . ............ ......._._.-...._......-








Argile % .3JL~ 3~ ,$". 3r,~ >3,4 ~-""""'-"._._--
Limon fin % t,1 ..!/.{... g~ 116, .... _....- _._..._..-
Limon grossier %. 6 ,s r6'J ... J-Ll). AD,/) ......._ .... ._...._._ ........._...Sable fin % ~S ,~ ..li,'? ·.to; 0
,1.0. li_ 1..0, {, .,f"j./o 2.4,S _....Sable grossier %
MATIERE ORGANIQUE








CIN ...... . .....
ACIDE PHOSPHORIQUE
1 Pz 05 total %0 ···1-·1 1·___1··· t
1
FER
Fez 03 libre % ..A,6-lf. ./f,:)"g 4,33 A,;!S ... -.
Fez 03 total % 3L t.t3 3,1S~ 3//3 ..3~_~.
Fer libre/Fer total .......................... ....... . -. -.... -..
Bases totales ME pour 100 9 de sol
Calcium
........•.... .. '0'
l'~f) '4,1/0 ti_y/to S!",(o ._._--
Magnésium A-o/O ).J,Cfa 1. .40 11 1110 ...................._... ....- .. " ......._..
Potassium .t,f-3 3,110 H,OS il,:'!" ._... _.-." --..- ..
Sodium ....... O,6S -1/ (J It, Ko /(,'f . .. " '_.-..













Poids spéc. appar ...
......._...............
Porosité %
pF 42 4t~ 1. ~.b
pF 3 .. -...... - ........_.....'lf~i ..2 ~ I~ .....•...~... _---- ..-pF 2.5 0














TYPE ..$6 [,. ,h-~d~o~orrh.e-_._~_ 'f'H:_~ot_Oj L~_ ....






.. .. 36J 36' .t ~63 .............. .__...._._,_..._-




Humidité % ......... 1 ._..._.............-
ANALYSE MECANIQUE
Argile O! 3L,4 5/.,)., ..23 ,8'0 .. . ......._......._.....
Limon fin % 29, JI 31.. ,4- S,6 .. --- _. __ .-
Umon grossier %. 4-,,2, 4,5 5",5. _.........-.. .....
Sable fin 0' fJ.O,1. $,,9, ?d,:t.ïo
Sable grossier % .. 1,3. ,!l,6 3.4.J..
..
MATIERE ORGANIQUE
Mat. org. totale % 3.0 o,~
1
1 l41,33 /f·31- .- .. " ." _......._.....Carbone %0. 1 ......_........Azote %0 ...-1.,08 O,/FfCIN A6.4 .Ao,2
ACIDE PHOSPHORIQUE
1 Pz 05 total %0 "..... ···1.9.'.694-\ 0, 984 1 ··1 m • 1
FER
1· . ·· .. 1 1
,',\,
Fez 03 libre % A.~t A,A.5 Al' 8 .. '
Fez 03 total % .J,§!l ... .?,S3 P-c.!.69. ... ._-_. _.- ....._... ..
Fer IibrelFer total .....~ .. - .'.--.. . .......




















:~ji,j" J. 0 , 5-~+··_·········_··
JfJ> ,Ir 6frJI'- :>a lM Pi
ACIDITE ALCALINITE
.. l'~'f 15'~'I'J:1"I" 1





Poids spéc. appar ~.~ ...•............_._ ...
Porosité % ........
pF 42 ~I:~ ~·~I~.
pF 3 ........... -.- .-._.... _.......•.....3~-'/J'" 3f S' ._., .. ._.~-_.-pF 2,5
-.". ... ,.....
Eau utile % -~g"q
-,46/0
Instabilité structurale Is -•.......•...•......
Perméabilité Kcm/h .. . ......
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2/-14JS SOLS HYDROMORPHES A PSEUDOGLEY SUR rJ4~4u C_OllrPLEXE :
ARGIU,'UX ill/OU SABLEUX
al - .~cali:?.ation.
Ce sont les sols de la plaine de Logone-Gana et des bour-
relets de berge de certains axes de drainage intérieurs. Ils sont déve-
loppés sur un matériau complexe polphasé composé de sable et de l'ar-
gile. Les sols hydromorphes à pseudogley sur ce matériau occupent dans
. . de ber~ele paysage, une pos1t10n basse par rapport aux bourrelets+au ~gone.
L'eau d'inondation s'y accumule mais s'infiltre très rapidement au
début de la saison sèche. Le processus de la réoxydation se met donc
rapidement en place.
La surface est sableuse à sablo-limoneuse sous une végétation herbacée
à base de Byparrhenia rufa. De temps en temps sur les termitières se
dressent quelques reres arbres cornme le tamarinier ou le palmier ronier
(Borassus flabellifer).
b/ - 9a~ctères morphologiques.
Les profils t,ypes de ces sols présentent les caractéris-
tiques suivantes: le profil est tacheté de rouille dans l'ensemble,
les concrétions ferromanganésifères sont plus ou moins abondants ;
il y a souvent concentration de ces taches et des concrétions à certains
horizons correspondant au niveau de battement de la nappe phréatique.
La porosité est bien développée. Il existe souvent un horizon éluvial
de couleur claire, coiffant les colonne;tes encore mal fomées. La
profondeur à laquelle se trouve cet horizon est variable mais il se
situe au-dessus d'lm horizon rélativement plus cohérent, cimenté soit
par l'argile soit par le fer. Le passage à cet horizon est très net.
L'horizon éluvial correspond à une acidificdtion plus élévée, une des-
truction des minéraux argileux et le départ de coux-ci vers les horizons
profonds.
En profondeur, dans certains cas, on rencontre unE; super-
position des zones à gley et à pseudogley. Les zones à gley sont sou-
vent argileuses, humides, maléables. Ce gley est tacheté de rouille




o - 5 cm.
5 - 12 cm.
12 - 24 cm.
24 - 70 cm.
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L'origine de cette argile est à lier à un processus pl~tot sédimentologi-
que que pédologique dans la mésure où il n'y a pas de lien évident entre
elle et le sable qui l'entoure. Les carbonatés sont Généralement lessivés
et entrainés hors de profil. Celui-ci n'est pas effervescent sauf cas rares
où l 'horizon de profondeur est argilo-sableux.
PROFIL ALG 23. (15.03.78)
"Près du village Logone-Gana à 2 km à l'Est, dans une zone plane,
près d'une mare.
c,)mposée de Vétiveria, quelques Panicum et Hyparrhenia rufa.
SeC', organique, gris-noir (10YR3/1) très tacheté de roui.lllJ~:
taches surtout liées aux racines sous fonne de manchons. Texture limèDno-
sableuse, structure lamellaire très peu cohérente. Les éléments structu-
raux sont friables, légers. La porosité est développée. Horizon non effeI'-
vescent. Nombreuses racines graminéennes.
Passage proeressif.
Horizon blanchi (10YR7/3), sablo-limoneu..'C à sables très fins
(sensation de talc au toucher), astructuré, bien poreux (nombreux petits
pores tubulaires tapissés de rouille), Quelques débris racinaires.
Passage progressif.
Horizon frais d'accumulation de fer sous forme de, taches rouil-
les (10YR5/6). Texture argileuse, structure polyédrique à tendance prisma-
tiClue par endroits. Horizon poreux, très peu de racines.
Passage progressif irrégulier, bien distinct par
endroits.
Frais, bron-jaune (10YR5/4) avec de taches rouilles. Texture
argileuse. Structure massive (fondue). QuelClues concrétions ferromangané-
sifères. Porosité biologiClue peu développée.
Passage progressif.
70 - 120 cm.




o - 5/10 cm.
10 - 20 cm.
20 - 50 cm.
50 - 160 cm.
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Humide, gris-verd!tre (5Y6/1) , argigleux à structure
d'ensemble massive peu cohérente, à sous-structure pavimenteuse.
Nodules calcaires et quelques concrétions ferromanganésifères par
endroits. Très peu de racines.
Horizon à nouveau tacheté de rouille argilo-sableux à
structure massive peu cohérente, à débits pavimenteux. Le niveau
d'eau est proche.
PROl!'IL !LG 30. (15.03.78)
Près du village Logone-Gana à environ 1 km à l'Est de
celui-ci.
à dominance d'Hyparrhenia rufa, quelques Vétiveria et
Panicum.
Sec, gris sombre, irrégulisr, absent par endroits, limono-
sableux, à structure lamellaire très peu cohérente, friabl~, poreux.
Nombreuses racines graminéennes.
Passage pro~ressif.
Sec, beige clair, "horizon Lwé", astructuré, sabla-
limoneux (cendreux),
Frais, gris-sombre. Texture sablo-argileuse, à structure
prismatique peu nette (début de formation d'une structure en
colonnettes) ; coulées de sables organiques entre les éléments
structuraux.
Passage distinct et irrégu~ier.
Humide, très tacheté de rouille et de taches noires
ferromanganésifères, coulées de sables organiques ae couleur sombre,
lézardant l'horizon. Texture sabla-argilet~. Structure massive




o - 10 cm.
10 - 30 cm.
30 - 80 cm.
80 - 160 cm.
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PROFIl. );~~. (19.04.78)
Entre Koulambou et le Logone, à l'embouchure des dleux neuves.
Surface tassée, pas de fentes ni buttes, ni effondrements, aspects
sableux sous le pas.
.~ Panicum anabaptistum et quelques Vétiveria nigritana.
Horizon superficiel sec, organique, sablo-limoneux, à struoture
lamellaire, à tendance massive très peu cohérente, meuble sans taches.
Racines fines et moyennes.
Passage progressif.
Sec légèrement plus clair. Sableux à sables très fins, parti-
culières Sans taches apparentes. Racines peu nombreuses.
Passage brutal.
Sec, brun pâle (10YR6/3) très tacheté de rouille. Texture sabla-
argileuse, la structure est massive très cohérente à débrits polyédri-
ques anguleux. Agrégats très poreux à nombreux pores tubulaires.
Quelques tra1nées verticales de racines mortes.
Passage progressif.
Humide, brun-pâle peu tacheté, texture sableuse et structure
massive très peu cohérente~ Quelques concrétions ferromanganésifères.
Revêtements sablo-organique d'orientation verticale.
c/- ~Caractères a.n.aJ.:ytigues.
Granulométrie.
La répartition granulométrique à travers le profil est très
variable : Les fractions grossières dominent dans les horizons superfi-
ciels avec cependant un pourcentage remarquable en limon (8 à 10 %).
En profondeur, c'est tantôt du sable (ALG 2:7, 29 et ALG '0, tant&t de
l'argile avec des teneurs superieures à 50 %(ALG 20 par exemple).
.!@ pH.
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Il est acide à légèremûnt acide en surface (5,O~ pH~ 6, 5) pour
devenir neutre à basique Gn profondeur avec quelques fois de valeurs supé-
rieures à 7,5.
La matière organique.
Sa teneur est de 1 %en moyenne dans les horizons superficiels ;
celle de l'azote est de 1 %0 dnns les m&1es horizons. Le rapport CIN == 10 -
11 explique la bonne minéralisation de la matière organique. Ces valeurs
sont naturellement plus faibles en profondeur.
Le complexe absorbant.
La capacité dl échange est très faible m~e pour les horizons de
surf'lce. Elle ne dépasse pas souvent la valeur de 6 méq pour 100 g de sol.
En profondeur, cette valeur dépend de ln texture de l'horizon et peut
descendre jusqu'à 2 méq pour 100 g.
Le complexe est généralement très peu saturé en surface. (V %=
20 à 30). L'essentiel des bases échangeablGs est constitué de C802+ suivi
de Mg2~. Les teneurs en JCf",.. et Na+':- sont faibles. En ce qui concerne le
niveau de fertilité ; ces bases échnngeables ont un bon équilibre ca.tioni-
que. Les teneurs en bases totales sont également faibles en surface et
assez importantes en profondeur.
Le phOSPhore.
Ces sols assez carencés en phosphore dont les teneur''': 0,3 t:oen
surface dimil$ent considérablement en profondeur.
Le fer.
Les teneurs globales de fe.r dlU1S les horizons ne sont pas impo~
tan tes. Elles sont plus élévées dans certnins horizons correspon<ùtnt au
niveau de battement de la nappe phréatique. CI est à ce niveau ~e plus
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Pp~ i 5 1a-~" /ft -i ;fI. ;?." .
Eau 'utilè %.1!:'1. ~~,'i ~,.6
Instabilité structurale Is _
Perméabilité Kcm/h
lOT GTO '42








". . '- ~ I··. .IM. 14. ~'1o-b! r-···~,.P-"'·· - -












"'" ..._.................. .,.- .... r·····~·······
..' ....:..e- .
Mat. org. totale %....
Carbone %0 ._.........
Azote %0 __._.._ ,..
CIN ,.: .
N° Echantillon .. A ~1. ../1 tl t' ..;...A.;....Jf..,.;;.$_·, 1_---:..;. ." ,.
Profondeur .cm..~ ".. "" ~._:.~f?_ .. 1.19 - 'c .80 -1{j(J .
Refus 2 mm% .._ _ ..
(03 .Ca.% :.- .
Humidité %:: _.._..... :.
..Fe,2 03libre %.... P...LIJ.1:_..-J 1o~
. Fe2 .03 total % !.t.L~ ..~:d!.fj.






1Argile "70. __ .AP, ~ .:J!l:J.? Jo, r.. . .._.._. 1
limon fin % _.... ...~ 1 ()....iLf.. J.:. '.-'2... . .. i
Limon grossier % . .6 ,r. ._.f.!'-. .. ..?l,j.... ". _-:-_._.. i'·
Sable fin % . .Jfr'5'lfg ~*r..[.~ .' . ·1
L..S~a;.::.bl~e-=g:.:...ro:.:.ss~ie:..:..r_o;,.:;..o ._....._..~_.....__.._.._.I:L_.. ~"":"'":"'"::>:-. -:-)......,..:..,.....f--L.....:...:...:.:..:...........!.;.._.....:...:.....L.....:...:.._~.....:...:.......:...:...!.....=.....::.:." :.:":::::;J--" '. i
MATIERE ORGANIQUE j.,
0,11 0,1-
. . ......., .
A, 1)9 .0,31 .
..0,1'" '.. 0, " Ô" ...' . -----c- .. - . i
. 6.8. ... 4!.3.· 1
f
. .ACIDE PHOSPHORIQUE . . ..·1
1 . 'C-, .•.. \ P2 05 total %n·· .... ·· .. I_~L?.I \,.odS" ·/"J!t1t_.. /~"-'":-''I''''''' 1·· ···1-..--... ·...... 1 ..·:,·.·.- fi
. . 1FER .! '. c'
J:JÎ: :::-::=: .....- t:::--
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Calcium IA,oo . .gt.~() . .A,If\} _._.. .~__.
MagnésiumJf,J tJ.. ;J4J.O 1/ ,itC............. . ".... "__ "'__ '"
Potassium '" .. _ A,A~.. .d.fiP __ =~fl~[-' " ".... ._.=_.____ .
. Sodium ......... - ...-..-..... - A,"'# s. o,sr 0.,1 0
Bases échangeables Me pour 100 9 de sol .
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.Poids spëc. réel·· _..... ... _...... __.......
Poids spéc.·appar_._
Porosité %
. pF 4 2 ··· ......·....·· ..·A~k:.lii·
pF .3 . ,_._. _"_'''. ..... .,,_.,,_.,,_ ..
pF 2,5,.. ...._~.:.. ' ~.I f --~J{
Eallutile % ..... '''''' .,.s:L~ ... Htl
Instabilité structurale Is ... ,.
Perméabilitê Kcm/h"....... .....
••. i-:'" • _:•. . ..
"
c., , J~ .
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]!kilisation des sols.
Comme nous l'avons dit précédement, ces sols se sont développés
sur une topographie plane, en position plus basse par rapport aux bourrelets
de berge du Logone et aux parties exondées à l'Est; l'inondation est redou-
table. Cependant, compte tenu de la texture sableuse en général, 1 'infiltra-
tion est rapide. La capacité de rétention est faible ainsi que la quantité
d'eau utile.
Les propriétés chimiques de CG sols ne sont pA.S très bonnes. Les
teneurs en matières organique, en azote, lu sommes des bases échangeables
et des bases totales sont faibles. Le complexe absorbant n'est pas saturé.
Cependant le pH n'est pas très acide (5 - 6) et pennet beaucoup de cultures.
Avec un système de drainage adéquat, ces sols peuvent convenir aux diverses
cultures, notamment l8s cultures maraichères de tomates, oignon, gombo
(Hebiscus esculentus), piment (Pepsicum frutescens), pomme de terre etc).
Il faut remarquer que ces cultures maraichères sont très appréciées par les
populations de N'Djaména, du Cameroun ct du Nigéria..
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3/- LES SOLS HYDRGMCRPHES A PSEUDùGLEY SUR MATEFIAU ARGILO-SAB~.
a/- Localisation.
Ils sont localisés sur les parties exondées du paysage, c'est à
dire sur les bourrelets de berge des défluents du Logone et autres axes
de drainage intérieurs.
b/- Caractères morphologiques.
Ils présentent la m&1e évolution pédologique que les sols précé-
dents. Ils sont lessivés dans les horizons de surface avec un horizon
éluvial d'épaisseur variable. Au Nord du secteur cet horizon parâit plus
épais. L'halomorphie se manifeste sous l 'horizon éluvial avec un début
de formation de colonnettes coiffées de sable blanchi provenant de 1 'hori-
zon précédent. L'évolution pédologique de ces sols est à comparer avec
celle des sols de la "cuvette" de Logone-Gana. Elle en diff~re cependant
par une tendance à l'évolution CI.u type vertique dans les horizons pro-
fonds, (faces de glissement, forte nodulation etc).
En plus, ces sols sont développés sur un matériau argilo-sableux
à argileux. Ce sont des sols hydromorphes lessivés à pseudogley de pro-
fondeur marqué par les taches ferrugineuses et les concrétions ferroman-
ganésifères.




Dans la grande plaine près de Vlimissi!
La surface est sableuse couve:ilte d'une pellicule noire.
Mélange de Panicum anabaptistum et de Vetiveria nigritana.
Horizon superficiel humifère de couleur grise-foncée (10YR5/2),
sablo-limoneux, structure lamellaire peu cohérente, très poreux, (porosité
biologique et physique). Assez nombreuses racines graminéennes fines.
Passage net.
4 - 10 cm.
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Sec, sans taches, berge pâle (horizon bla....'1.Chi) recouvrant les
ttltcs des "colonnettes". Racines encore nombreuses.
Passage net.
10 - 40 cm. Horizon sec, gris-foncé très tacheté de rouille de texture argi-
leuse à structure prismatique bien nette (colonnettes). Nombreuses concre-
tions ferromanganésifères. Rev~tements sableux entre les colonnettes,
quelques racines fines à moyennes.
Passage progressif.
40 - 160 cm. Frais (surtout vers le bas) brune-jaune intercalée de couleur plus
foncée de coulée argileuse (revêtement sablo-argiloux). Texture argileuse à
structure massive cohérente. NombrE..% .1' nodules calcaires. Très peu de
racines.
PROFU~ l. (19.04.78)
Local i satioll' Plaine de Logone-Gana en bordure du maya Kang-Kang, à la limité
est de la plaine d'inondation.
Végétation :
PI'Qfil.
o - 10 cm.
Herbacée à Hyparrhenia rofa, Panicum anabaptistum et quelques
Vétiveria nigritana.
Sec, humifère superficiel, gris-brun (1 04R5/2) très peu tacheté,
texture sablo-limoneuse, structure légèrement polyédrique très fine à ten-
dance particulaire. Horizon poreux~ Enracinement dense du type graminéen.
Passage progressif.
10 - 60 cm. Sec, de couleur comprise entre ~04R.6/2) et 1047/3 (sable bien
beige, lavé) avec une concentration de taches noires entre 20 et 40 cm.
Texture sableuse, structure massive peu cohérente. Activité biologique
récluite.
Passage très tranché.
60 - 130 cm.
130 - 170 cm.
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Sec, (humide le jour de son ouverture) gris-foncé très forte-
ment tacheté de rouille offrant une couleur jaune. 'rexture argilo-sableu-
se, structure à colonnettes coiffées du "sable lavé" pas d'effervescence.
Rev~ten,ents sableux entre les colonnettes. Nombr0uses concrétions ferro-
manganésifères surtout à la base de l'horizon.
Pass.~e distinct progressif.
C'est l'horizon de couleur grise bleutée (5/1 à 5Y4/1)
l 'horizon est très frais, massif à la base, il y a de nouveau accumula-
tion de taches rouilles à tendances au carapacGment. Les éléments struc-
turaux se débitent en plaquettes, rev~tement sableux entre ces plaquettes.
~rttctères aPlÙ.x.tigues.
Granulométrie. Les fraction grossières sont dominées par le sable fin dont la
teneur, très élévée en surface, diminue considéraJ>lement avec la pro-
fondeur tandis que celle de l'argile a.ugmonte. La teneur !"Ilimon est
généralement faible sur tout le profil et ne dopa.sse pas 10 %.
k.,p!. Son évolution est identique à col18 des autres sols, c'est
à dire acide en surface et basique en profondeur. Comme les sols de la
"cuvette" de Logone-Gana, le pH peut atteindre 4,5 à 5,0 en surface et
7,9 à 8,5 en profondeur.
La matière organijlY.~'
(
. Le rapport C/N très bas peut ~tre expliqué par la pauvreté en
azote dont la teneur moyenne est de l'ordre de O,5~
La complexe est très saturé en profondeur et les cations C/'+~ .3ont
dominants. La capacité d'échange est faible surtout dans les horizons
superficiels ou elle atteint rarement 15 méq pour 100 g.
Le phospho~. Le taux du phosphore est de 0,2 à 0,15 rOi. Dans certains cas,
il descend jusqu'à 0,08 1''0. Ce taux étant inf'érieur à la valeur da 1/2 N,
une carence en acide phosphorique est à redouter.
Le fer.
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Les teneurs en fer total et fer libre sont faibles en général.
On note également une accUI'lulation de ces éléments dans ce:C'ta.i.ns horizons
correspondant certes à un niveau de battement de la nappe phriatique. Les
teneurs sont relativement faibles dans les horizons lessivés. Cinquante
pour cent de fer total se trouve sous la fOIme libke.
Utilisation des sole hydromorphes à pseudogley sur matériau argi.lo-sab1.~..!..
Ils présentent une extension limitée aux berges dos défluents,
et n'ont pas une importance particulière du point de vue de leur utilisa-
tion. Dans le cadre d'une mise en valeur ils peuvent ~tre associés aux sols
qui les entourent, notamment les vertisols hydromorphes ou les sols hydre-
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235 - LES SOLS SODIQUES
a/- 19calisatJ..QJa.
Les sols sadiques (C.P.C.S., 1967) rencontrés dans le secteur
étudié sont des solonetz-solodisés. Il sont peu étendus et sont cartogra-
phiés en association avec les sols ferT\~eux tropicaux et les verti-
sols hydromorphes.
Les solonetz-solodïsés se développent sur des surfavee de
raccordement à faible pente, entre les zones exondées et les dépressions
intérieures.
La. végétation est très dégradée, clairsemée, à base d'épineux
(Acacia sp. Bauhinia rufescens, Ziziphus sp. stc) et de Lannea humilis.
La surface du sol est couverte d '1me crollte noire de battance
à structure squameuse. Elle est très érodée par l'effet du ruisselle-
ment des eaux.
b/- CaractèrElS morphologigues..
Plusieures profils de ce type de sol en été observés et
décrits àans le secteur situé plus à l'Est de la zone cartographiée.
Ceux, observés dans la partie nord-est de notre secteur présentent des
caractères généraux assez similaires (profils ALG 18, BLE 5 et 7 ;
AGA 2 et 6).
Ce qui c~ractéri.se le profil de cee s,ils, c'est la présence
d '1m horizon subsuperficial blanchi au-dessus d'une structure en colon-
nette~. Il faut noter ici, que les colonnettes ne sont pas encore bien
formées. Plus à l'Est, en dehors du secteur, nous avons observé de
belles colonnettes coiffées d'une poudre blancMtre (horizon A2). Cet
horizon A2 ne réagit pas à l'acide chlorhydrique delué à 50 %.
Au niveau de l'horizon d'accumulation B, la compacité
est très élévée, l'effervescence est très vive, généralisée ou localisée 3
aUX amas carbonatés (nodules, mycellium).
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Les solonetz-solodisés ~ue nous avons observés sont tous bydromor-
phes. L'hydromorphie est surtout bien marquée dans les horizons de profondeur
par des taches rouilles et concrétions ferruc:;:i.neuses et ferromanganéëifères.
L'activité biologique est assez développée en B, on rencontre
des poches de nidation, des galeries d'insectes, bien que cet horizon soit
massif, très compact.




Bordure de la piste V1ai1.a.o-Logone Gana, limite Ouest de la zone
savance arborée très dégradée.
Profil.
o - 15 cm. Horizon humifère sec, gris noj.r (1 OYR4/1 ), texture sablo-limoneuse
à structure lamellaire peu cohérente. Taches et concrétions ferromanganési-
fères. Racines peu abondantes, traçantes. Porosité peu développée du type
biologique.
Passage progressif.
15 - 50 cm. Gris clair, sableux à sables lavés, massif peu cohérent, très
friable. Racines peu nombreuses, grosses à très grosses. Concrétions Fe peu
nombreuses.
Passage régulier et très net.
50 - 110 cm. Frais, gris-ocre, très tacheté de rouille, Texture argileuse,
structure prismatique peu nette à tendance massive très cohérente. Horizon
très compact. Quelques nodules calcaires. Porosité bien développée du type
biologique.
Passage net et régulier.
110 - 190 cm. Sec à frais, brun clair (10YR4/3) -Grès tacheté de rouille, sableux,
massif, très peu cohérent. Activité biolo~ique médiocre.
Localisation
Profil.
o - 15 cm.
15 - 35 cm.
35 - 100 cm.
100 - 160 cm.
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PROFIL BLE 5. ('.04.78)
Situé sur une zone éxondée à végétation peu dense composée de
Hyparrhenia, Lannea humilis, Bauhinia rufescens, Tamarlndus etc.
Surface d3nudée à pellicule noire de battance.
Sec, brune p8.le (10YR6/3), sableux, massif peu cohérent,
poreux. Quelques racines fines. Activité bioloGique importante.
Passage très net et régulier (passage tranché).
Sec, jaune bl'l.lIlâtre (10YR6/6) sans tache a:Fparente argilo-
sableux à structure prismatique bien nette très cohérente à Q,ém_ts
très compacts. Faible effervescence généralisée. Pas de racines.Activité
biologique intense.
Passage progressif.
Sec, jaune bl'UIlâtre, argilo-sableux, massif très cohérent,
très dUJ; effervescent. Quelques concrétions ferromanganésifè!'f1ppches
des Batraciens.
Passage progressif.
Horizon jaune brunAtre très tacheté de rouille. Texture
argileuse à structure massive très cohérente. Effervescence générali-
sée très vive. Nombreux nodules calcaires.
Poches de Batraciens.




o - 20 cm.
20 - 35 cm.
35 - 50 cm.
50 - 135 cm.
135 - 140 cm.
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PRCFIL LM 2. (18.04.78)
Zone à microrelief assez hétérogène, constitué de termïtères
et de dépressions.
~ savane arborée lâche à Balanites, Anogeissus, Combretum sp.
etc.
Sec, gris-brun (10YR5/2) sans tache~ Texture sableuse et
structure polyédrique peu cohérente, peu nette, à tendance massive.
Horizon poreux, non effervescent. Nombreuses racines fines, moyennes et
grossières. Activité biolog:ique intense (galeries et poches).
Passage progressif.
Horizon sableux blanchâtre (1 OYRD/3) sans tache, non efferves- .
cent, quelques r~1cines moyennes et grosseE. structure particulaire.
Passage très ne-b.
Sec, brur (10YR5/4) avec taches rouilles. Texture argilo-
sableuse, structure prismatique nette et grossière. Quelques concréc-
tions ferromanganésifères. Enracinement peu dense. Pas d'effervescence.
Passage progressif.
Sec, brun-jaune claire très tacheté, taches diffuses.
'rexture argilo-sableuse (sablœfins) ; structure massive cohérente
horizon poreux à activité biolo,dque intense. Enracinement peu dense.
Passage progressif.
Horizon arg:i).eux très massif; effervescent. Début de fonnation





o - 40 cm.
A 1
40 - 80 cm.
A 2




Zone comprise entre deux dépression inondée.
Très peu dense composée de Anogeissus leioarpus Terminalia,
Ziziphus, Bauhinia rufescens, Hyphaena thebaica.
Surface e3t bien tassée couverte d'une pellicule noire de battance.
Horizon sec de couleur comprise entre (10YRS/3 et 10YRS/2)
du code Munsell sans tache apparente. La texture est sableuse à sables
fins. La structure est massive peu cohéren ce à agrégats très friables.
Enracinement moyen à racines fines et moyennes ; horizon peu poreux.
Acttvi té biolo~!Îque médiocre.
Passage très progressif.
Horizon de transition de couleur brune p~le (10YR6/3) sans
tache: La texture est sableuse è. sables fins. Structure massive très
cohérente. Pas d'effervescence ni concrétions. A la base de cet
horizon une mince couche de sable très "lavé".
Passa,ge très net, tranché.
Hor~.zon sec de couleurs brun jaune pne (1 OYR6/6) avec
quelques taches rouilles. Texture argilo-sableuse à argileuse.
Structure massive très cohérente. Nombreuses concrétions ferromanga-
nésifères. Segrégation calcaire sous fonne de mycellium, peu de nodules
calcaires.
L'horizon est très compact et le trou n'est pas achevé.
LocaJj.sation
Profil.
o - 6 cm.
6 - a cm.
a - 35 cm.
:55 - 140 cm.
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PROFIL BLE 7. (7.04.78)
Le profil est localisé hors du secteur cartographié au
niveau du village Odiou, sur la Loumia.
Surface 11b.üayée" avec quelque Lannéa humilia, tamariniers et
Hyphaena thehaIca. Le tapis graminéen est absent.
Sec, de couleur gris claire (10YR7/2) sans tache. Texture
sableuse à structure lamellaire (battance). Horizon très poreux à
nombreux pores fins et moyens et galeries d'insectes. Pas d'élèments
carbonatés ni concrétions farromanganésifères. Racines peu nombreuses
et fines.
Passage distinct et irrégulier.
Horizon à sables fins bien lavés, blanchâtres. L.'horizon est
discontinu.
Passage très brutal, net,
Sec, gri: (10YR6/1) tacheté à taches rouilles liées aux
racines. Texture sabl~argi.leuse et à structure prismatique peu nette
à tendance massive très cohérente. Horizon très dur.
Pas d~élèments carbonatés - Racines peu nombreuses.
Horizon peu poreux.
Passage irrégulier.
Sec, tacheté, de couleur d'ensemble brune très pAle à taches
peu contrastées. rexture argilo-sableuse (sables fins) structure




c/ - Caractères analytiques.
En raison de 1 'horizon B très compact et dur (béton), les trous
n'ont pas été achevés pour la plupart de temps.
Les constations générales sont les suivantes
Granulométrie
Les horizons de surface sont sableux avec un pourcentage en sable
supérieur à 50, il est de 70 cm moyenne. L'horizon lessivé, éluvial est générale-
ment plus sableux que l'horizon superficiel.
Le taux d'argile augmente avec la profondeur pour atteindre des
valeurs très élevées en B (60-70 %).
Le pH.
Le pH est très élevé dans tout le profil. li est neutre à la
surface et alcalin à très alcalin dans les horieons suivants. M&1e d'IDS les hori-
zons éluviaux la valeur du pH ne descend pas en dessous de 6,6.
La matière organique.
Le. minéralisation est complète. La teneur en matière organique dans
les horizons de surface est de 1 %; en profondeur elle est inexistante. Le
rapport C/N est de l'ordre de 10, ce qui montre que la teneur en azote est très
basse.
Le complexe absorbant.
Le complexe absorbant est saturé avec un taux de saturation aupé-
rieur à 90 %.
La capacité d'échange est faible dans l'ensemble et atteint rare-
ment 10 méq pour 100 gr.
La teneur en sodium est très élevée en profondeur. La valeur d'un
rapport Na+/T est de 70 %à une profondeur comprise entre 40-60 cm, en dessous,
elle est de 90 %(ALGO 12 et 13). Les bases échangeables ne constituent que 30 %
en moyenne des bases totales.
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Pàgsphore.
La teneur en phosphore est négligaable dans les deux horizons
de surface, cette teneur est de 0,13 100.
La valeur en fer total est très faible. Dans les horizons B
elle est relativement plus élévé et peut atteindra 4 %. Cependant, ~ ce
niveau il ne libère que 30 à 40 %sous fonne de fer libre. Ailleure c'est
environ 50 %de fer qui se trouve sous cette fonne •
Ragé:
Les solonetz-solodisés des secteurs sont caractérisés par un
horizon superficiel sableux reposant (un~à complexe absorbant saturé
OÙ l'ion Na+ domine. (Le rapport Na+/~.
- Le pH est alcalin dès la surface et augmente avec la profon-
deur.
- La minéralisation est forte et le c/N dépasse rarement 10.
- La teneur en acide phosphorique est insignifiant, elle est
inférieure à 0,14 %.
- La teneur en fer total est également faible seulement 30 à
40 %de ce fer se trouve sous forme libre.
d/- .1Ltilisation des solonetz-solodisée
n ne sont pas très bien représentés dans notre secteur et Bont
cartographiés en association avec d'autre ~es de sols. Leur utilisation
est liée- à celle des autres. Par contre, ce sont des sols qui sont bien
occupé par les cultures du mil penicillaire, du sorgho autour de la ville
de IIT' Djaména et notamment dans le secteur voisin.
Les propriétés p~siques sont assez mauvaises :
Ils sont érodés par le ruissellement des eaux ; à la conpacité
élévée de l'horizon B s'ajoute la forte alcal:iJJlsation en profondeur
élévant le pH jusqu'aux valeurs critiques pour la plupart des plantes
(pH =9 et plus).
Une utilisation rationnelle de ces sols suppose une destruction
de l'horizon d'accumulation par un sous-solage afin d'améliorer la
pennéailité et une submersion provoquée pour la culture de déc:roe du
sorgho.
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Toute une gamme de cultures est premise à condition d'améliorer
les propriétés pl:wsiques et chimiques par amandement sulfaté (par exemple),
apport d'angrais azotés et phosphatés. A Maroua (au Camerolll1) on a obtenu
un bon rendement en culture de coton sur ces sols. On cherchera éventuel-
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Limon fin % ....~/-o
Limon grossier % . .S /i ..
Sable fin % . 1, 1 ..;
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Mat. org. totale % ..... . .,.J.. '0
Carbone %0.......... .. ... ',iti.
Azote %0 '" . () 1)~
CIN.... . ....lQltt
ACIDE PHOSPHORIQUE
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, :jL ' ... • rh ' + .'" , . .; "........
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236 - ASSOCIATION D~ SO~.
Au Nord-Est du secteur se sont formés et développés un certain nombre de sols
dont l'extension dans l'espace ne permet pas de les cartographier séparément à l'échelle
de notre travail. Ce sont les vertisols, les sols ferrugineux tropicaux lessivés et les
sols sodi~ues à évolution du type solonetz-solodisés.
Ces sols, dont l'étude detaillée à été déjà faite, sont ici cartographiés en
J.-.-;~~ Il est intéressant de rappeler que leur disposition dans le paysage obeitr y l.. assoc~auo~7
~QJ\.>r\ à une certaine succession ordonnée, liée à la topograhie, c'est à dire qu'ils sont
Le? disposés en une toposéquence bien déterminée : Sol ferrugineux. Solonetz-solodisé et
vertisol en bas de pente.
L'ensemble du secteur cE!rtographié couvre une superficie de l'o}:dre de __'""'-




Sols peu évolués d'apport alluvial.
~ Vertisols hydromorphes.
Sols ferrugineux tropicaux lessivées.
- Sols b,ydromorphes à gley.
- série des dépressions inondées.
- série des mares semi-permanutes.














sur matériau argilo-limoneux ou
sablo-limoneux.
- sur matériau complexe, polyphasé.



















On remarquera que les sols hydromorphes à gley et les vertisols hydromorphes
représentent 63 %de la superficie totale.
ce sont l' hydromorphie,
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CHAPI'rRE lU
Dans ce chapitre, nous essayerons dans un premier temps de dégager les
principaux renseif"l1ements que l'on peut tirer de cette étude, concernant la pédogénèse.
Ensuite nous poserons les problèmes qui nous sont apparus pour la mise en valeur de
cette région, et plus particulièrement de la plsine inondable du Logone.
L'ensemble de la plaine inondabJe comprise entre N' Djaména et Bongor concerne
une superficie d'environ )40.000 ha (estimation C. TOBIAS 1978), dont on découvre peu à
peu les immenses possibilités de production arGricole.
Les facteurs pédogénèse déterminants sont : le climat, la nature du matériau
..-.f
originel et la géomorphologie. Le climat ~présentant pas de variation dans le secteur
étudié, la différenciation des ~es de sols est fondamentalement liée à la nature du
matériau originel et à la géomorphologie.
Trois processus principaux expliquant la pédogénèse
le lessivage et l' halomorphie.
Ces trois processus ne sont pas repartis de manière homogène dans le secteur:
Le lessivage est dominant dans les sols à texture grossière (bordure
sableuse est du secteur et des axes de drainage internes) ; son importance est secon-
daire dans les autres types de sols.
- L'hydromorphie affecte l'ensemble des sols en raison de la topogmphie
plane du secteur. Cependant elle se manifeste avec une intensité variable suivant la
nature du matériau originel.
- L'halomorphie se localise dans la zone de contact entre les domaiBes
sableux où le lessivage est prédominant et les zones argileuses où domine l ':qydromoI'-
phie.
311 - L' hydro!l!.9.mhte.
Elle affecte l'ensemble des sols du secteur; son intensité et ses formes
sont fonction du modelé et de la nature du matériau originel, présentant un pédoclimat
déterminé : mettre le texte à la suite c'est le Cl:ilIk;t du sol en tant que résul tante
de l'action des facteurs climatiques généraux et celle des conditions locales interve-
nant dans l'aération, sur le (DUCBAUFOURG PH.)
...1...
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C'est à dire que dans la notion de pédocljmat entrent la notion de température et de
plus ou moins grande humidité du sol (liée ou non au climat) et celle de concentration
des solutions du sol en certains cations (ici Ca2+, Mg2+ et Na+). L'ion hydrogène inter-
vient aussi à ce niveau au moins indirecteoent par l'intcmnédiaire de la notion du
milieu reducteur et oxydant (CPCS 1967).
En fonction des conditions rie drainage interne et externe, l' hydromorphie se
manifeste sous deux formes
généralement le pseudogley.
le pseudogley et le gley. Le concrétionnement accompagne
10 / - Le pseudogley : Il est dominant et généralisé dans les sols à texture
sableuse de la frange est. Les sols ferrugineux tropicaux lessivés, les sols hydramor-
phes de la "cuvette de Logone Gana", les sols hydromoI1lhes des bourrelets de berge sont
fortement affectés par ce processus.
Les sols ferruginaux tropicaux lessivés, se forment sur les langues sableuses
en position haute par rapport au reste du p~rsac:e. Leur granulométrie est dominée par
les fractions grossières ; les meilleures con~ttions de drainage externe et interne
sont donc réunies.
Pendant la période des hautes eaux, toute la plaine est inondée mais avec le
retrai t des celle-ci le milieu redevient rapidement oxydant ; le fer précipite sous
forme d'oxydes et d'hydroxydes de fer; le pseudogley affecte presque tout le profil
sauf les horizons de surface qui sont généralement sans taches.
On observe cependant une forte concentration de ces taches à certains niveaux.
la profondeur à laquelle se rencontre ce niveau est vnriable ; dans certains profils il
est absent. Les horizons d'accumulations de fer correspondraient au niveau de battement
de la nappe phréatique.
Les concrétions ferromanganésifères s'observent dans tous les horizons, sauf
ceux de surfa.ce ; leur intensité augmente en profondeur.
Dans les sols sableux de la "cuvette de Logone Gana" la manifestation du
pseudogley est analogue à celle des sols ferrue;ineux tropicaux lessivés, mais l'intensi-
té est moindre en raison de la durée de l'engorgement. Dans certains cas, on observe du
gley bariolé en profondeur. Les concrétions ferromanganésifères existent également mais
sont surtout localisées en profondeur.
C'est dans les sols Limoneux des bourrelets de berge que la manifestation du
pseudogley est la plus forte avec des teintes plus vives liées aux porosités biologiques
(manchons raciruüres) en surface, ou affec-(;E:nt tout le profil imposant ainsi une colora-
tion ocfle-vif à celui-ci. Parfois la couleur devient rouee-ocre.
...1...
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Les concrétions ferromanganésifères sont abondantes et de dimension assez
grosses (1 à 3 cm).
Dans le cas des vertisols bydromor'Jhes et les sols hydromorphes à gley
d'ensemble, en déhors de quelques trainées rouilles observées sur la matrice, le pseudo-
gley est surtout concentré dans les horiz;ons superficiels sous forme de manchons raci-
naires. La surface du sol est couverte d'une pellicule ocre-rouille.
En profondeur, ce sont des taches rouilles très diffuses, bariolant un fond
gris-foncé. Ceci se remarque d'une manière générale dans les profils des sols bydromor-
phes à gley des zones plus basses.
2°/ - Le gley : La formation du gley est due d'une part à la position topo-
graphique relativement basse où le drainage externe est très reduit et d'autre part à
la nature minéralogique des argiles du 1112tériau originel.
Dans les parties relativement basses où l'engorgement est plus prolongé
(semi-permanent) le phénomène de reduction est prédominant; la gleyfication est gén~
ralisée sur tout le profil. Dans la partie sud du secteur, le processus est d'autant
plus accentué que les sols se sont formés sur un mGtériau argileux du type~ montmoril-
lonite gonflant qui rend les horizons imoerméables. J'fJARTIN (1969) indique que l'insuffi-
sance quantitative du fer ne peut pallier les effets néfastes de cette montmorillonite
et la perméabilité en est diminuée d'autant.
Une étude micromorphologi.gue devant apporter davantage des renseignements
n'a pu être faite. Le lessivage est appr6cie surtout par la présence d'horizons éluvia~
des revêtements sableux et par l'existaJ.1c8 de certains illuvium tels que les concrétions
ou modules dans certains horizons de profondeur. Les horizons éluviaux sont caractérisés
par l' existance d'éléments grossü,rs cc.osti tués de sables fins "lavés". Ces sables
fonnent le plus souvent des revêtements blanchis à la surface des éléments structuraux.
C'est rare de noter un ventre d'accumulation d'argile avec un indice d'en-
trainement supérieur ou égal à 1/1,4 (pro:(i! BLE 15, 16 et 20 ; LGA 14 ; 1GB 5 et 6).
En fait il est difficile de psrler d'un lessivage ici. Il est plüMt permis
de parler d'un appauvrissement dans la mesure où le tenne de lessivage suppose, pour
certains pédologues, l'existance d'uIl horizon illuvial.
Dans les sols à texture grossière : les sols ferrugineux tropicaux lessivés
et lessolB bydromorphes sur matériau polyPhasé, complexe (sols de la "cuvette de Logone
Gana"), il a toujours un horizon éluvial, généralement dans tache ni concrétion, le
couleur blanchâtre, constitué de sables fins très beiges. Le pourcentage de sable peut
atteindre 80 à 9D %. __ ./ _
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Dans les horizons inférieures les taches rouilles et concrétions ferromanganésifères
apparaissent. Al' analyse la teneur en argile augmente en profondeur ainsi que celle
des bases totales.
Dans les sols à texture beaucoup plus fine : les vertisols bydromorphes,les
sols bydromorphes à gley, cet horizon illuvial existe mais il est assez limité. Par
contre le sable fin recouvre les faces des éléments structuraux. En profondeur, on ren-
contre les concrétions ferromanganésifèros et surtm).t Ins nodules calcaires sont domi-
nants. Parfois on remarque une tendance au carapacement.
Les lessivage des sols des bourrelets de berge (sols hydromorphes à pseudogley
sur matériau liibono-argileux) est sensible mais moins marqués que dans d'autres cas. Il
y a toujours l'horizon illuvial.
Le processus de lessivage peut ~tre expliqué par l'action des conditions
réductrices causées par l'engergement et la température ambiante toujours élevée sur la
vitesse de l'hydrolyse des minéraux argileux.
Dans de telles conditions, le fer passe également dans la solution du sol.
La migration des éléments en profondeur ou hors du profil intervient avec le retrait des
eaUX.
Les sols à texture sableuse (sol ferrugineux tropicaux et les sols de la
"cuvette de Logone Gana") sont les plus lessivés du secteur.
313 - L'HALOM~_~
Ce processus s'observe principalement dans les profils des sols situés à
l'Est de la zone cartographiée. Il domine la pédogénèse des solonetz-solidisés. Dans le
secteur et particulièrement à l'intérieur de la p18ine d'inondation, on remarque de
temps en temps une tendance à l'évolution du type~Jlalomorphe dans les profils des sols
formes sur les berges des étangs ou mares intérieures ainsi que sur celles des axes de
drainage où l'engorgement est prolongé. Il est très peu observé dans les "Yaérés".
Morphologiquement l 'halomorphie se manifeste de la façon suivante :
1°/ - Dans les solonetz-solodisés : rappelons que ces sols sont formés sur
des surfaces de raccordement entre les roIs ferrugineux tropicaux et les sols hydromo~
phes à caractères vertiques des dépressions.
Les solonetz-solodisés que nous avons observés sont généralement tronqués;
A2 véritable est peu remarqué. Quand il éxiste (ce ~u' on observe quand m~me) le profil .
est subdivisé en un A1, A2, B t'lt BC. Compte-tenu de la compacité des horizons B, l'hori-
zon C n'est pas atteint.
. ..1...
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A1 est un horizon faiblement organique à texture sablo-limoneux, à structure
souvent lamellaire. Cet horizon est assez (porosité b:i_olo"::i.qua et physique).
- Sous A1, se tœouve un horizon A2 relativoment plus clair, sableux à sables
fins bien "lavés". La structure est particulaire. 10 passage à l 'horizon suivant est
très brutal par la couleur, la structure et par la texture qui devient argileuse.
Ensuite, l'horizon B débute par des colonnettes aux sommets bien arrondis,
délimitant des vides remplis du sable blanchâtre de l' horizon A2. Ces colonnettes dispa-
raissent rapidement dans une masse compacte argiluusG ou argilo-sableuse, massive. A ce
niveau, le travail du creusement devient très pénible. L'horizon B, très dur et compact
est fortement peuplé d'insectes et de Batraciens. On y observe des galéries et poches de
nidation.
L'horizon BC diffère de B par la texture argUo-sableuse ou sablo-argileuse
2°/ - Al' intérieur de la plaine d'inondation, le phénomène est beaucoup
moins marqué. Il y a l'horizon A2 éluvial sableux à sablGs blanchis "lavés", comme celui
des solonetz-solodisés, mais les colonnettes ne sont pas encore bien mais perceptibles.
L'horizon B a une compacité relativemont faible compte-tenu de l 'hymri.dité.
Chimiquement le processus de l' halomorphio se traduit pa.r un pH légèrement
acide dans l'horizon A2 tandis qu'il est très élevé drolS B où il atteint facilement
9-10. L'évolution du pH est à lier à la composition du complexe absorbant ost saturé en
ion Na+ qui représente souvent plus de 50 %du complexe. L'exemple de ALG 1 nous donne
une idée sur l' évolution du pH et de l'ion Na+•
PROFIL ALG 1
...-._ K:._.~- ___ .. ___
HORIZON 11 (A2) 12 13 :sc 14
· ·· ·-----
-----






méq,(100 gr 0,41 ___8, 25 --=- 17.;..:,~2..;;.5,
S méq/100 gr 3,71 17,20 24,76 5,93
. . .




Nous avons à faire ici à un solonetz-solodisé tronqué et le A2 est presque
superficiel. La formation de B serait due à une destruction des minéraux de la surface
et un entrainement de ceux-ci en profondeur.
· ..1. ..
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Dans le secteur, toutes les conditions sont réunies pour provoquer l'hydro-
lyse des minéraux (tempéra.ture de l'ordre de 28° en moyenne, l'engorgement pendant la
saison humide etc ••• ). Selon CARMOUZE, ces sols sont formés et développés sur un maté-
riau sédimentaire riche en ion sodium (travaux et documents de 1 'ORSrOM n05S page 360).
Cet ion Na+ disperse les argiles en profondeurs et contribue à la formation d'un horizon
B massif très compact.
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314 - UN MILIEU CU1PLEXE Er OR.GINAL : LES "YABRES". IMPORrAlWE GEOClmUQUE.
,----------------~~~--
Da.ns le chapitre premier, nous avons vu que les "Yaérés" sont formés dans
une sorte de cuvette dont les ~bordures est et ouest sont respectivement constituées des
émergences sableuses et des bourrelets de berge du Logone. Ces demic~rs sont des barra-
ges naturels, mais dont les parties dépressionnées servent de canaux de défluviation
vers les plaines intérieures.
L'inondation de la plaine du Logone et particulièrement des "Ya.érés" se fait
en deux temps
De juin à aoftt, les eaUX du Logone ne débordent pas encore. Pendant ce
/
e
temps, l'inondation pluviale commence à gagner la plaine. Les eaux mé1foriques ne sont
pas très chargées en éléments.
Les premières pluies contribuent à l'entrainement des débris organiques de
surface en profondeur dans les fentes (remplissage des fentes) et au colmatage des
horizons argileux (gonfleI!'ent des argiles montmorillonit:i..ques). Une nappe perchée se
met rapidement en place. Et pend8nt cette période, la température ambiante moyenne est
d'environ 28°. Ces conditions accélèrent la vitesse de l'hydrolyse.
La deuxième phase d'inondation est fluviale avec le débordement des eaux du
Logone. Ces eaux de défluviation sont très chargées en suspension solides et en éléments
solubles. Les éléments transportés se déposent dans les "Yaérés" où une néosynthèse des
argiles aura lieu. On ne possède pas de données exactes sur ce phénomène mais à la
lumière des travaux de CARMOUZE, on pense à une néosynthèse des argiles 2/1 dont la
montmorillonite serait dominante.
Il y a donc deux phénomènes antagonistes qui se produisent dans les "Yaérés:
l 'hydrolyse et le lessivage dans la première phase d'inondation, et une néosynthèse des
minéraux pendant la deuxième phase.
Nous souhaitons enfin que ce double mécanisme soit bien étudié en détail.
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ANNEXE
Vues générales de la plaine d'inondation (Yaéréa)
Photo 1 : Zone à Echinocheloa stagnina au premier plan ;
au second plan (axe de drainage) sols lwdromorphes vertiques
à gley d'ensemble - En arrière plan, zone à Andropogon sur
vertisols hydromorphes -
Photo 2 * Pâturage à Echinochloa stagnina ct quelques Vetiveria -
:Photos· 3 et 4
Aspect dénudé de surface des
vertisols hydromorphes, lié
au p~tura.ge inteIlSit et aux
teux de brousse -
Photo 5 -
Zone à Tertilfais: lJiyd:romorphes après
passage des feux de brousse. Noter




Abondantes touffes de Vetiveria poussant
au sommet de buttes delimitées par de
larges fentes de retrait et des effondre-
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Carte de localisation des profils. Echelle de 1: 100 000 
( agrandissement du fond topographique de la carte de l 'A.E.F. et 
du Cameroun au 1: 200 000. Feuille NC-33- XXII ) 
--a 
• Profil décrit et analysé ' 0 Profil décrit 
·• 
Dogoy~ 
Aout 1978 N'Djamena . Alladoumgue NADINGAR 
CARTE PÉDOLOGIQUE DE LA PLAINE 
D'INONDATION DU LOGONE, COMPRISE ENTRE 
LOGONE-GANA ET HOLOM 
y \1 V ~ \1 
y • V V \1 
V W V • V 
V >I V Y V 
' ' 
ECHELLE 1: 50 000 
LEGENDE 
Sols peu évolués 
• NON CLIMATIQUES 
- d'apport alluvial 
Alladoumgue NADINGAR 
Août 1978 
= hydromorphes a pseudogley 
+ sur alluvions sableuses recentes a actuelles 
Vertisols 
• A DRAINAGE EXTERNE REDUIT 
- à structure anguleuse 
= hydromorphes 
+ sur alluvions argileuses a arg1lo- sableuses recentes 
Sols à sesquioxydes de Fer 
• FERRUGINEUX TROPICAUX 
- lessives 
= à tâches et concret1ons 
+ sur sable ancien 
Sols Hydromorphes 
• MINERAUX OU PEU HUMIFERES 
- a gley d'ensemble 
= verllques 
+ sur alluvions arg1lo - sableuses 
. série des dépressions inondees 
-
- à gley d'ensemble 
_ vert1ques 
~ 
+ sur alluvions arg1lo- sableuses 
. séne a engorgement sem1-permanant 
- a pseudogley d'ensemble 
= a taches et concret ions les s 1 v e 5 
+ sur matenau ilmono- argileux 
série de bourrelets de berge du Logone 
= a pseudogley lessives dans les horizons supeneurs 
+ sur matenau sablo- argileux 
séne des bourrelets des defluents 
= a pseudogley lessives 
+ sur matenau complexe polyphase sable et argile 
. sene de Logone -Gana 
Association des sols 
- sols hydromorphes a gley vert1ques 
_ sols ferrugineux tropicaux lessives 
- sotonetz solod1ses 
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